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des particularités régionales ro-
mandes, ce mensuel présente 
un regard protestant ouvert aux 
enjeux contemporains. Fidèle à 
l’Evangile, il s’adresse à la part 
spirituelle de tout être humain.
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LAISSER LA
VOIE LIBRE

Les jeunes viennent peu à l’église. Et si c’était au tour des Eglises d’aller vers eux ? 
La société de loisirs, l’éclatement des familles, la non-transmission de la culture 
chrétienne confrontent l’institution à un double défi. Elle doit rester auprès des 
jeunes qui ont connu une éducation religieuse, et accueillir ceux qui n’ont jamais 
eu de lien avec elle, ou qui sont en rupture.

Plusieurs actions sont envisagées pour faire face à cette nouvelle réalité. Pro-
poser une offre « patchwork » où chacun puisse se reconnaître ; regrouper les 
jeunes par centre d’intérêt plutôt que par tranche d’âge ; offrir des expériences 
spirituelles plutôt que strictement religieuses.

Le Lab à Genève – un espace qui accueille les jeunes quelles que soient leur 
culture, religion ou conviction – et ReformAction début novembre, premier 
festival de la jeunesse protestante au niveau national en Suisse, marquent à eux 
seuls un renouveau. D'autres initiatives confirment la vitalité du protestantisme 
romand : balade ethno-gourmande, jardin urbain, groupe de méditation de pleine 
conscience, etc. Le grand indémodable au franc succès reste le camp post-Kt, 
complété de formations, telles que les JACK (Jeunes Accompagnants Camps Kt). 

Reste à savoir si l’Eglise, à trop vouloir rejoindre les jeunes là où ils sont, en 
privilégiant le spirituel sur le religieux, ne risque pas de perdre le contenu de son 
message spécifique, chrétien et protestant. En allant vers les jeunes, l’Eglise ne 
doit pas simplement devenir un club de loisirs pour reconquérir des « clients ». 
Elle vise à rendre actuel le message du Christ et à former des témoins.

Pour y parvenir, les protestants devront faire confiance à la nouvelle généra-
tion. Le plus important est de laisser la voie libre aux jeunes, au-delà de ce que 
l’institution peut comprendre ou contrôler, pour qu’ils puissent trouver par eux-
mêmes la manière dont ils souhaitent vivre leur foi au sein de l’Eglise.

 Elise Perrier, co-rédactrice en chef



4 Réformés | Novembre 2017ACTUALITÉ

Crise de la presse,   démocratie en danger ?
Coupes et restructurations : 
la presse romande souffre. 
La démocratie et la 
diversité de l'information 
dont la presse se fait 
le garant sont-elles en péril ? 
La question interpelle 
les protestants qui font 
de la diversité des regards 
un élément central
de leur ADN. 

tion du Temps et de feu L’Hebdo. En 2015, 
l’entreprise de médias rachetait Le Temps 
et supprimait quinze postes. 

Surfer sur l’écume
La question se pose de manière plus 
criante qu’en 2007 : la crise que traverse 
le paysage médiatique est-elle un danger 
pour notre démocratie ? 

Première réponse du rédacteur en 
chef actuel du quotidien fribourgeois, 
Serge Gumy : « Je n'ai pas l'impression 
que la démocratie soit en danger en 
Suisse. En revanche, le rôle de chiens de 
garde que devraient traditionnellement 
jouer les journalistes, notamment en 
politique, est mis à mal. Ont-ils encore 
véritablement le moyen de mener ce tra-
vail ? A La Liberté, nous avons certes pu 
augmenter le nombre de correspondants 
au Palais fédéral de deux à trois, mais de 
manière générale, les moyens dévolus aux 
rédactions sont de moins en moins im-
portants. Les médias doivent surfer sur 
l'écume d'une actualité constamment 
chamboulée et il me semble qu'il leur de-
vient difficile de saisir les 
courants plus profonds. » 

R e s p o n s a b l e  d e 
l'agence de presse ré-
formée Protestinfo, Joël 
Burri craint plus pour 
la visibilité des thèmes 
traités par ses journa-
listes que pour les f i-
nances,  dépendantes 
des Eglises. Il constate : 
« Quand les rédactions sont sous pres-
sion, elles sont d'abord contentes de 
reprendre nos contenus, qui leur per-
mettent de se différencier de ceux de 
l'Agence télégraphique suisse (ats). Mais fi-
nalement, les concentrations ne nous 
réussissent pas tellement. Si trois de 
nos clients fusionnent, nous en perdons 
deux. Par exemple, le site de 24 heures, 
qui était géré indépendamment, ne l'est 
plus, et ne nous reprend plus. » 

Attachement protestant
L’inquiétude gagne aussi les milieux 

réformés. « Il est évident que les protes-
tants sont attachés à la détermination 
individuelle et à l'accès à l'écriture », 
affirme Xavier Paillard, président de la 
Conférence des Eglises réformées ro-
mandes (CER), qui f inance également 
une partie des émissions de RTSreligion, 
via son département Médias-pro. « Les ré-
formés ont toujours accordé de l’impor-
tance à ce qu'il y ait des canaux d'infor-
mation divers à l'adresse des croyants. 
Cela dit inévitablement l’intérêt à ce que 
les médias soient diversifiés et que les 
opinions ne soient pas seulement dic-
tées par d'autres. C'est notamment pour 
cela que nous avons voulu que Réformés 
ne soit pas une “Pravda d'Eglise” et que 
le journal ait une indépendance rédac-
tionnelle. » 

Quelle source d'information sera 
proposée pour supplanter la presse tra-
ditionnelle ? Une question essentielle 
pour le président de la CER. « On entend 
beaucoup dire que les médias tradition-

nels sont en train d'être 
remplacés par l'infor-
mation sur Internet et 
les réseaux sociaux. Ce 
qui m'inquiète, c'est qu'il 
n'y a aucune garantie de 
qualité, de différencia-
tion entre les informa-
tions et les fake news, 
sans parler du r isque 
de manipulation par les 

algorithmes. D'où l'importance d'une 
presse professionnelle et diverse, qui 
ne soit pas seulement regroupée dans 
quelques grands groupes. »

Les politiques s’en mêlent
Face à la crise, certains tentent d'aus-
culter le malade – et de le soigner. Il y 
a un an naissait ainsi l'intergroupe par-
lementaire Journalisme et démocratie. Par-
mi ses sept membres, deux Romands, le 

« Le rôle de 
chiens de garde 
que devraient 

jouer les 
journalistes est 

mis à mal »

MÉDIAS « La presse, c'est un baromètre 
de la démocratie d'un pays. » Cette 
phrase, Roger de Diesbach, ancien ré-
dacteur en chef de La Liberté décédé en 
2009, la martelait déjà en 2007. Dix ans 
plus tard, la SSR est remise en ques-
tion par l'initiative No Billag et la presse 
écrite souffre. 

A partir du 1er janvier, les principaux 
titres romands du groupe zurichois  
Tamedia – Matin Dimanche, Tribune de Ge-
nève et 24 heures – publieront les mêmes 
contenus suprarégionaux. Le groupe 
a annoncé au mois d’août le regroupe-
ment, à Lausanne, des rubriques Monde, 
Suisse, Economie et Sport de ses rédac-
tions. Tamedia veut ainsi créer un pôle de 
médias romand. 

Un jour plus tôt, le groupe divulguait 
aussi la fusion des rédactions de 20 minutes 
et du Matin pour la nouvelle année. Le 
géant alémanique n’en est pas à son coup 
d’essai. En automne 2016, il supprimait 
31 postes à la Tribune de Genève et 24 
heures. 

Les coupes sont aujourd’hui légion. 
Le 2 février dernier, L’Hebdo sortait son 
ultime numéro. Le groupe Ringier Axel 
Springer met fin au titre, déficitaire de-
puis 2002. Dans la foulée, il annonce la 
suppression de 36 postes dans la rédac-
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Crise de la presse,   démocratie en danger ?
rédacteur en chef de l'Agefi Fathi Derder 
(PLR/VD) et Alice Glauser (UDC/VD). 

De son côté, la conseillère nationale 
Adèle Thorens (Verts/VD), qui a parti-
cipé cette année à plusieurs débats sur 
l'avenir des médias en Suisse, se montre 
très inquiète. « Les médias de qualité 
nourrissent notre réflexion quotidienne-
ment. Ils reflètent les questionnements 
d’une époque. Ils constituent, pour 
notre système politique, une infrastruc-
ture, une interface qui est décisive pour 
le débat démocratique. » 

Pour la conseillère nationale, « le 
processus en cours doit d'autant plus 
nous alarmer que notre démocratie est 
particulièrement exigeante : tous les 
trois mois, nous votons sur des enjeux 
complexes, engageant l’avenir de notre 
pays. Et les informations, perspectives 
et analyses livrées par des journalistes 
professionnels, tenus de respecter une 
série de règles déontologiques, ont une 
valeur particulière dans le cadre d’un 
débat démocratique ». 

Pour une aide publique à la presse
Des rencontres ont été organisées par 
des associations comme Médias pour 
Tous, apparue à la suite de No Billag et à 
la fin de L'Hebdo notamment. Mais aus-
si, outre-Sarine, Médias FORTI, dans la-
quelle on retrouve des membres de Mé-
dias pour Tous et des personnalités issues 
des milieux académiques. 

Pour l'heure, l'inf luence de ces 
cercles de réf lexion reste très limitée. 
Mais l'une des idées qu'ils défendent, et 
qui suscite des réactions très contras-
tées, est celle de l'aide publique, notam-
ment directe. Pas question pour Serge 
Reymond, directeur des médias payants 
de Tamedia (éditeur notamment du Ma-
tin et de 24 heures/La Tribune de Genève) : 
« L'’indépendance des médias est indis-
pensable au bon fonctionnement de la 
démocratie. Une intervention directe 
de l’Etat ou des politiques serait né-

Le journal Réformés
Réformés n’est pas directement 
touché par la crise de la presse, 
étant entièrement financé par les 
Eglises réformées de Berne-Ju-
ra-Soleure, Neuchâtel, Vaud et 
Genève, dont une partie des fonds 
de cette dernière est générée par 
ses abonnements. Il est distribué 
à 190 000 exemplaires. La volonté 
première était d'offrir un visage 
commun au protestantisme réfor-
mé romand.
A noter cependant que pour cer-
taines Eglises, la volonté de fu-
sionner les différents titres était 
pour une partie motivée par des 
problèmes de finances. 

©
 D

R

faste, car elle remettrait en cause cette 
indépendance et freinerait l’innovation. 
Il faut ainsi privilégier l’aide indirecte 
et améliorer les conditions-cadres de 
la branche. » Serge Reymond plaide par 
exemple pour que la Poste distribue les 
journaux – le plus tôt possible – sans 
faire de bénéfices, ce qui serait « un ser-
vice public rendu aux citoyennes et ci-
toyens de notre pays. » 

La fin des privilèges
« Pour moi, le véritable risque pour 
le débat démocratique, c'est de voir la 
communication prendre le pas sur le 
journalisme, par des tentatives plus ou 
moins déguisées, et d'avoir des médias 
plus complaisants », insiste Serge Gumy. 
La Suisse romande, rappelle Joël Burri, 
a longtemps connu une situation « par-
ticulièrement privilégiée », avec une 
densité de médias exceptionnelle. Mais 
« avec la numérisation et la captation 
des revenus publicitaires par les médias 
sociaux, pour maintenir une identité 
romande, locale, il faudra des aides. »   

 Albertine Bourget
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Un homme 
entreprend des 
réparations de 
base dans sa 
maison de 
Karamlech.

ESPOIR

M OY E N 

O R I E N T

Nous voici sur la route poussiéreuse qui 
mène à Karamlech, un village chrétien de 
la plaine de Ninive, non loin de Mossoul. 
Ce village a été libéré par l’armée ira-
kienne le 24 octobre 2016. Dix familles y 
sont retournées depuis lors. Parmi elles, 
celle de Noeh, 12 ans (photo: debout à 
droite).

Il fait plus de 40° quand nous prenons place 
sur le canapé de la chambre où vit la tante de 
Noeh. Le verre d’eau servi par sa maman Alma 
est un rafraîchissement bienvenu. Elle soupire: 
«Il n’y a pas d’électricité pour la climatisation 
ou le ventilateur, ni pour le réfrigérateur!»

Comme toutes les autres familles de Ka-
ramlech, ils ont fui 
devant l’EI dans la 
nuit du 6 au 7 août 
2014. Ils ont vécu 
trois ans à Erbil 
dans le «camp de 
Karamlech», sous 
la direction du Père 

ESPOIR MOYEN ORIENT Retour à Karamlech
Thabet. «Qu’il est bon de se retrou-
ver chez soi, là où nous sommes nés, 
là où nos parents et nos grands-pa-
rents ont vécu», raconte Alma.

Sur les 797 maisons de Karamlech, 
97 sont entièrement détruites et 254 peuvent 
être réparées avec peu d’efforts. La maison de la 
famille de Noeh devra probablement être démo-
lie, car elle a été incendiée par l’EI et n’est plus 
assez sûre.

«Je suis content que les premières familles 
soient revenues vivre à Karamlech» dit le Père 
Thabet. Le gouvernement irakien a donné 
l’instruction de réouvrir les écoles de la plaine 
de Ninive encore cette année. «Environ 250 fa-
milles ont demandé de l’aide pour reconstruire 
leurs maisons. Je pense que davantage de 
familles reviendront dès que les écoles seront 
à nouveau opérationnelles.»

A voir sur notre site Internet: «Recons-
truction pour un nouvel espoir», une courte 
vidéo sur le Père Thabet et le retour 
des familles à Karamlech.

» Portes Ouvertes travaille en Irak de-
puis plus de vingt ans. Entre 2014 et 2016, 
en collaboration avec nos partenaires, nous 
avons soutenu des centaines de milliers de 
chrétiens avec du secours d’urgence.

» Depuis 2017, PO s’engage pour la 
reconstruction d’écoles, maisons et 
églises. Dans les deux ans à venir, nous 
aimerions permettre à 2000 familles chré-
tiennes de retourner dans leurs villages de la 
plaine de Ninive.

» Grâce à des microcrédits et à de la 
formation professionnelle, PO continuera 
à soutenir les chrétiens qui ont choisi de 
rester, malgré un futur incertain, dans le kur-
distan irakien.

www.portesouvertes.ch/espoir

Nous vous remercions pour votre soutien!
CCP 10-32677-5 

IBAN: CH10 0900 0000 1003 2677 5
Portes Ouvertes, 1032 Romanel

Je suis bouddhiste depuis une douzaine 
d’années, après un cheminement chrétien, 
des études de théologie et des engagements 
en paroisse, et je lis de temps en temps  
Réformés. […] Dans votre « bon mot », vous 
faites l’hypothèse d’un lien entre la fragilité 
de l’affirmation de la foi chrétienne et la 
soi-disant « attitude de détachement prô-
née par le bouddhisme ». […] Le détache-
ment auquel invite le bouddhisme s’oppose 
à l’attachement aux richesses et bonheurs 
matériels, […] ainsi qu’à l’attachement à 
notre esprit intelligent qui, mettant en 
doute tout ce qui n'est pas rationnel et 
démontrable, empêche l’expérience spi-
rituelle et la rencontre intérieure avec le 
divin (eh oui, pourquoi ne pas utiliser ce 
mot pour parler de l’indicible présence à 
laquelle chacun peut avoir accès ?). 

Le bouddhisme n’est pas responsable
de l’affaiblissement du christianisme

Des divergences
théologiques 
choquantes 
Réponse à l’article du numéro de
 septembre consacré à la nouvelle filière 
de formation HET-PRO.
Votre texte fait bien ressortir l’opposi-
tion qu’il y a entre l’approche « libérale » 
des textes bibliques (de l’EERV) et la 
conviction des « évangéliques » fondée 
sur ces mêmes textes […]. En ne sous-
crivant pas sans réserve aux convictions 
évangéliques, c’est aux dogmes fonda-
mentaux qui fondent notre foi chré-
tienne que vous vous en prenez. S’il n’y 
a plus naissance miraculeuse de Jésus, 
ni incarnation, ni résurrection, que 
reste-t-il de la notion même d’Eglise ? 
Elle s’effondre, tout comme s’effondre 
l’espérance chrétienne du royaume 
éternel à venir […]. 

 Georges Dufour, Saint-Légier

Réponse de Gilles Bourquin 
Il est vrai que le monde scientifique se 
réconcilie – partiellement – avec la spi-
ritualité en tant que dimension de l’hu-
main ; en revanche, le statut académique 
de la théologie chrétienne est aujourd’hui 
fragilisé. Spiritualité ne signifie plus né-
cessairement foi en un Dieu de grâce.  

[…] Si le christianisme maintient une 
vision dichotomique entre foi et raison, 
alors que le monde scientifique a depuis 
longtemps quitté cette opposition et co-
habite avec bonheur avec la spiritualité, 
il n’est pas judicieux de chercher la cause 
de son affaiblissement à l’extérieur.

 Corinne Grandjean, Vevey

COURRIERS DES LECTEURS

A propos du Bon mot du numéro d’octobre de Réformés. Il s’agissait du mot « foi ».
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UNIVERS Il marche lentement, le re-
gard perdu dans le paysage automnal et 
brumeux qui se dessine autour du Mont 
Pèlerin, à deux pas du lac Léman. Un 
soleil fatigué tente quelques timides 
percées. Les arbres des forêts envi-
ronnantes commencent enf in à tirer 
sur le jaune et l’orangé, mais c’est en-
core le vert qui prédomine. Pour l’ins-
tant. « C’est un bel endroit pour parler 
de l’harmonie de l’univers », s’exclame 
Trinh Xuan Thuan. 

L’astrophysicien est à Crêt-Bérard, 
centre de séminaires de l'Eglise réfor-
mée vaudoise. Il a été invité pour y don-
ner une conférence intitulée Le Big Bang 
et après : l’univers a-t-il un sens ? Au fil de 
ses essais, l’astrophysicien répond inva-
riablement par l’affirmative. 

Le scientifique qui observe inlassa-
blement le ciel se double d’un penseur 
développant une spiritualité liée à son 
activité. « Je vois de l’harmonie partout 
quand j’observe la nature qui nous en-
toure ici même. Cette esthétique ne 
relève pas du hasard ou du chaos, elle 
s’inscrit dans un principe organisateur 
que certains appellent “ Dieu ”.»

Les filles et le soleil
La promenade se poursuit. Trinh Xuan 
Thuan plonge dans ses souvenirs : son 
séjour helvétique lui en rappelle un 
autre, plus long… et plus chaotique. 
« Vous savez, j’ai étudié une année à 
l’EPUL, l’ancêtre de l’EPFL (Ecole 

polytechnique fédérale de Lausanne). 
Mais les disciplines enseignées rele-
vaient trop des sciences appliquées à 
mon goût. Et puis l’hiver ici est vrai-
ment terrible pour quelqu’un comme 
moi, habitué aux climats tropicaux. »

Carrière aux Etats-Unis
La Suisse n’était pas le premier choix de 
cet étudiant vietnamien élevé dans la tra-
dition bouddhiste et confucéenne, pas-
sionné par la physique et la figure d’Eins-
tein. Toutefois, Trinh Xuan Thuan doit 
faire une croix sur Paris, 
à la suite du gel des re-
lations diplomatiques 
entre la France et son 
pays. Il opte alors pour 
Lausanne. Mais très vite, 
c’est aux Etats-Unis qu’il 
oriente sa carrière uni-
versitaire. « J’ai choisi 
Caltech (California Insti-
tute of Technology, ndlr) 
pour des raisons assez 
futiles : les filles et le soleil ! », confie-t-il, 
sourire en coin. 

Le campus californien est alors en 
pleine effervescence intellectuelle. 
Des physiciens de renom y enseignent. 
Caltech est un lieu de savoir où l’in-
f iniment petit rencontre l’inf iniment 
grand. L’Université est considérée 
comme la Mecque de l’astronomie 
mondiale notamment grâce au téles-
cope posé au sommet du mont Palo-

mar et doté d’un miroir de cinq mètres 
de diamètre. Trinh Xuan Thuan porte 
alors son intérêt sur l’astrophysique. 
« Hasard ou prédestination ? Je ne sais 
pas… En tout cas j’étais au bon endroit 
au bon moment. » 

L’astrophysicien effectue une thèse 
à Princeton, l’université qui a abrité son 
modèle, Einstein, pour ensuite décro-
cher un poste de professeur à l’Univer-
sité de Chalottesville, en Virginie. 

Un principe ordonnateur
Derrière un léger accent exotique, le 
chercheur déploie un français clair et ci-
selé quand il développe ses hypothèses 
et sa réf lexion : « On peut déceler deux 
grandes familles chez les astrophysiciens. 
Certains pensent que notre univers est le 
fruit du hasard, que nous avons gagné à la 
grande loterie. Et il y a ceux qui estiment 
que l’univers est régi par un principe or-
donnateur qui conditionne l’arrivée de 
la vie et de la conscience. » Trinh Xuan 
Thuan appartient à la deuxième école : 
« J’éprouve toujours le même sentiment 
d’étonnement et d’éblouissement quand 
je colle mon œil à un télescope. Cela ren-
force en moi l’idée que l’harmonie qui se 
déroule sous mes yeux doit forcément 
avoir un sens. »

C’est à travers la philosophie que ce 
bouddhiste non orthodoxe, emprunt de 

culture philosophique 
occidentale, explore 
la question du sens : 
«J’aime l’idée d’inter-
dépenda nce propre 
au bouddhisme. Je me 
tourne aussi vers Pas-
cal pour parier sur un 
univers qui produit 
les conditions d’émer-
gence de la vie, et vers 
Spinoza pour affirmer 

ma croyance en l’existence d’une har-
monie céleste qui régit notre univers. » 

Sur le chemin du retour, un silence 
contemplatif s’installe, brisé par la son-
nerie des cloches du centre Crêt-Bé-
rard. Tout n’est pas qu’harmonie en ce 
bas monde.  Guillaume Henchoz

Retrouvez l’entretien complet sur 
www.reformes.ch

Trinh Xuan Thuan 
Un astrophysicien 
en quête de sens
Du bouddhisme à l’astrophysique, le passeur 
de connaissance qu’est Trinh Xuan Thuan s’efforce 
de penser l’univers. « Et si celui-ci avait un sens ? », 
s’interroge le scientifique au fil de ses essais 
accessibles au grand public.

« L’harmonie 
de la nature 

s’inscrit dans 
un principe 
organisateur 
que certains 

appellent Dieu » 
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Des recueilleurs 
de lumière 
« L’astronomie est l’un 
des   ra res   doma ines 
scientifiques où l’on ne 
peut pas  faire d’expé-
riences : il nous est mal-
heureusement  impos-
sible de recréer  le big 
bang en laboratoire ou 
de concocter des étoiles 
dans des éprouvettes. 
Seule la lumière nous lie 
à notre objet d’étude, le 
cosmos. Nous sommes 
donc condamnés à n’être 
que des recueilleurs de 
lumière. »

Bio express
1948 Naissance de Trinh 
Xuan Thuan.
1966-1967 Il passe un an 
à Lausanne.
1970 Licence en physique 
à Caltech, en Californie.
1974 Doctorat en astro-
physique à Princeton.
1976 Professeur d’astro-
physique à l’Université de 
Charlottesville, en Virginie.
1988 La Mélodie secrète 
(Fayard), premier essai 
destiné au grand public.
2004 Découverte, à l’aide 
du télescope Hubble, de la 
plus jeune galaxie connue 
à ce jour, I Zwicky 18.
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Les camps organisés par les Eglises 
marquent souvent les jeunes esprits. 
Ici, le voyage à Cuba, en juillet der-
nier, du groupe post-KT des jeunes du 
centre-ville de Genève.
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DOSSIER Garder les jeunes dans 
l’Eglise au-delà du catéchisme, 
attirer ceux qui ne franchissent 
plus, ou pas, la porte des temples. 
Le défi est de taille pour les 
Eglises protestantes qui jouent là 
une grande part de leur avenir. 

 Responsable du dossier : Elise Perrier

L’ÉGLISE 
EN QUÊTE 
D’UNE NOUVELLE 
JEUNESSE
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TRANSMISSION  Culte interactif, camp 
humanitaire, concert de rock, festival : 
les jeunes (15-25 ans) sont au cœur de 
nouvelles manières de vivre l’Eglise. Il y 
a urgence à cela, car la sécularisation a 
été massive en Suisse romande, ces der-
nières décennies. 

La diversité religieuse au sein des 
familles, le désintérêt des parents et la 
saturation des activités destinées aux 
enfants et adolescents font que le caté-
chisme a perdu son rôle de transmission 
d’une appartenance ecclésiale. Toutes 
les Eglises de Suisse romande cherchent 
des solutions. Elles questionnent non 
seulement le schéma traditionnel de 
l’éducation protestante mais aussi le sens 
même d’un parcours de foi.

Pistes d’actions
Simon Weber, responsable du Ser-
vice formation et accompagnement de 
l’Eglise évangélique réformée vaudoise, 
explique que le Synode a décidé cet été 

d’ouvrir une nouvelle ère dans la caté-
chèse, en arrêtant de vouloir la calquer 
sur les âges scolaires, car « cela ne fonc-
tionne plus dans notre société ». Au 
programme : multiplication d’activités 
intergénérat ionnel les 
af in de « créer, de ma-
nière souple et libre, des 
opportunités pour les 
gens d’entrer en contact 
avec l’Evangile et avec 
l’Eglise ». 

Le défi est le même à 
Genève : comment « être 
l’Eglise de ceux qui n’y sont pas ? », 
pour reprendre la formule d’Alexandra 
Déruaz. Codirectrice et responsable 
communication de l’Eglise protestante 
de Genève, elle a cosigné cet automne 
une lettre et une brochure adressées di-
rectement aux 15-25 ans pour leur faire 
connaître l’institution et ses offres. De 
plus, le Consistoire de Genève a déci-
dé en septembre de faire de la jeunesse 
et des familles un « axe stratégique » et 
de réfléchir rapidement à de nouvelles 
pistes d’action.

Quelques exemples ? Le Lab, à Ge-
nève, a introduit des canapés dans le 
temple de Plainpalais. Connexion3d, 
la plateforme qui soutient les projets 
jeunesses de l’arrondissement du Jura, 
proposait cet automne une « balade 
ethno-gourmande » organisée par des 
jeunes. ReformAction fêtera le jubi-
lé 2017 au son de concerts rock et d’un 
grand rassemblement à l’Arena (voir 
page 14-15). 

Témoignage et conviction
Pour tenter de garder les « post-KT », 
ou de faire venir ceux – de plus en plus 
nombreux – qui n’ont jamais été au caté-

chisme, les changements ne sont pas que 
cosmétiques. Les Eglises protestantes 
sont passées en quelques décennies du 
statut d’institutions « nationales » et 
d’Eglise établie, à celui de communau-

tés « de convictions » 
ou « de témoignages » 
parmi d’autres, dont la 
spécif icité par rapport 
à d’autres associations 
est de parler du Christ 
et de la Bible. Autre-
ment dit, les paroisses 
ne vont pas se transfor-

mer en centres de loisirs. Cela implique 
de mettre en avant des fondamentaux 
théologiques qui peuvent être transmis 
aux jeunes sous la forme, par exemple, 
de l’amour de Dieu, ou de témoignages. 
« Tu es aimé de Dieu tel que tu es », dit 
la brochure genevoise. 

Les Eglises et les pasteurs sont 
plus que jamais conscients de la diver-
sité des convictions parmi les jeunes. 
Ils sont favorables à « un travail inter-
confessionnel » et encouragent « la par-
ticipation des jeunes ne se réclamant 
pas forcément du protestantisme », à 
l’image de ce qu’annonce sur son site 
internet Connexion3d. Pour Céline 
Ryf, l’une des animatrices, l’important 
est avant tout de vivre l’Evangile avec 
les jeunes, et cela se fait tant par des 
moments ludiques que par des projets 
de solidarité. 

Poussant l’idée, le Lab se veut  « un 
espace ouvert à tous… quels que soient 
ta culture, ta religion, tes convictions, 
ton orientation affective, ton genre ». 
Sur le fond, on observe donc une oscil-
lation entre un resserrement du message 
autour de l’Evangile et une ouverture au 
brassage des identités.  Sarah Scholl 

« Les paroisses 
ne vont pas 

se transformer 
en centre 

de loisirs »

Quel message
pour fédérer 
les jeunes ?

La question critique
Les Eglises évangéliques 
ont-elles trouvé une manière 
d’attirer les jeunes ? 
Le sociologue des religions de la 
Faculté protestante de Strasbourg, 
Jean-Pierre Bastian, répond que 
nombre de gens sortent de l’uni-
vers évangélique « relativement 
coercitif pour goûter à d’autres 
lieux de socialisation plus ouverts 
et moins contraignants en termes 
de morale sexuelle et comporte-
mentale ». Il n’est donc pas cer-
tains que les Eglises évangéliques 
gardent les jeunes adultes.

Pour cibler les jeunes 
et faire vivre les Eglises, 
la transmission de 
l’appartenance protestante 
doit se réinventer. Que 
proposent les institutions ?
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FORMATION  Dans le protestantisme, 
la transmission aux jeunes suit un ordre 
bien établi : l’école du dimanche pour 
les plus petits (devenu l’Eveil à la foi), 
le catéchisme durant l’école primaire, 
puis un catéchisme de préparation à la 
confirmation entre 14 et 17 ans, qu’ils 
terminent en même temps que leur for-
mation scolaire obligatoire. 

Ce catéchisme consistait depuis la 
Réforme en une explication de l’his-
toire biblique et des préceptes chrétiens, 
sur lesquels les jeunes étaient interro-
gés comme à l’école. Il s’est transformé 
à la f in du XXe siècle en « catéchisme 
existentiel ». Les jeunes y abordent au-
jourd'hui toutes les questions impor-
tantes survenant à l’adolescence.

Passage à l’âge adulte
A l’issue de cette série de rencontres, 
souvent hebdomadaires et couron-
nées par un camp, l’adolescent devait 
décider, avec son pasteur, de confir-

mer ou non, ce qui marquait la f in de 
sa « formation religieuse ». Si le rituel 
de la confirmation – qui a été en par-
tie abandonné en Suisse romande – a 
eu une très grande importance pen-
dant des décennies, c’est moins parce 
qu’on s’y engageait à vivre selon la foi 
de son Eglise que parce qu’il marquait 
le passage à l’âge adulte, et ce, de ma-
nière très symbolique.  Les groupes de 
jeunes prenaient ensuite le relais de la 
socialisation protestante. Ils offraient 
l’occasion de sortir le soir avec la bé-
nédiction des parents et permettaient 
des rencontres entre filles et garçons. 

Ces groupes existent encore par en-
droits mais ils n’ont plus l’importance 
qu’ils avaient auparavant. Le sociologue 
Jean-Pierre Bastian ( voir encadré page 
12) explique qu’on y appartenait princi-
palement par coutume et par socialisa-
tion familiale. A partir des années 1960-
1980, à la faveur de « l’individualisation 
des comportements », les jeunes se sont 

mis à « confectionner leur univers de 
sens à la carte ». Cherchant des « alter-
natives plus épanouissantes », ils « ont 
contribué à mettre fin aux modes subis 
de transmission religieuse ». 

Accompagnateur de camps 
Aujourd’hui, c’est le camp qui précède la 
confirmation qui marque le plus souvent 
les esprits et conduit nombre de jeunes 
à continuer à s’engager dans l’Eglise. 
Parmi les offres proposées à l’issue du 
catéchisme, la plus sollicitée est donc 
celle d’accompagnateur de camp de ca-
téchisme. L’Eglise évangélique réformée 
du canton de Vaud et l’Eglise de Genève 
l’intitulent « formation JACK » ( Jeune 
Accompagnant Camps Kt). Les jeunes 
réformés participent aussi à des activi-
tés dites « post-Kt », de la fréquentation 
d’un groupe de jeunes en paroisse à la 
participation à des activités proposées 
par l’Eglise ou les jeunes eux-mêmes.  

 Sarah Scholl, Nicolas Meyer

Dʼhier à aujourd’hui
Le rituel de confirmation qui marquait une véritable 
étape pour nos grands-parents ne revêt plus la même 
signification. Les raisons qui motivent les jeunes 
à s’engager sont tout autres.
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A gauche, la fête de confirmation à Vernier le 3 avril 1966. A droite, la volée de catéchumènes de la paroisse de Belmont-Lutry (Vaud) en 2015. 
Les réalités sociologiques et culturelles ne sont plus les mêmes, à commencer par la longueur des jupes…
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Pourquoi y a-t-il de moins en moins de 
jeunes dans les Eglises protestantes ?
VANESSA TRUB  Les Eglises sont im-
pactées par le contexte post-moderne , 
plus spécifiquement la société des loi-
sirs et l’éclatement des familles, avec 
des parents – et donc des enfants – 
qui s’investissent au-
trement. La transmis-
sion famil ia le d'une 
culture ecclésiale se 
fait de moins en moins. 
La société de consom-
mation qui est la nôtre 
fait de l’Eglise la der-
n iè re  roue  du  c a r-
rosse. Le foot, le pia-
no passent devant. La société se crée 
aussi d’autres rites de passage que ceux 
proposés par l’Eglise. 

La répartition traditionnelle de l’ensei-
gnement religieux est-elle encore d’ac-
tualité, avec un enseignement séparé 
pour les 12-15 ans, les 15-17 ans (ca-
téchisme) et les 17-19 ans (post-caté-
chisme) ?
Oui, pour une certaine partie de la jeu-
nesse, celle qui se situe entre 12 et 17 
ans. La répartition par tranche d'âge 
doit être maintenue pour eux ainsi que 
pour les catéchumènes dont les familles 

ont des attaches avec notre église. Ce-
pendant, il nous faut aussi penser les 
17-45 ans ensemble. Dans cette tranche 
d’âge, nous accueillons des jeunes qui 
n’ont jamais eu de lien avec l’Eglise, 
ou qui sont en rupture avec elle. Cette 
jeunesse plurielle se retrouve plutôt par 

centre d'intérêt, selon 
leurs réseaux.  

L'enjeu pour nous 
consiste à agir et à ac-
compagner en même 
temps ces  différents 
parcours de jeunes. 
C'est ce qu'on appelle 
« l'économie mixte ».

A partir de quand l’Eglise de Genève 
a-t-elle pris conscience du besoin 
d'adapter son offre ?
Cette prise de conscience existe depuis 
longtemps, avec des tentatives diverses 
pour se réadapter. Il y a eu, par exemple, 
la création « d’Espace », tel que l’Espace 
Fusterie, au milieu des années 2000. Mais 
essayer d'être de plus en plus dans une 
perspective d'économie mixte de l'Eglise 
auprès de la jeunesse date d'il y a trois ans 
environ. Car nous ne pouvons plus envisa-
ger de penser une seule une jeunesse pro-
testante mais des jeunesses protestantes, 
protéiformes. Les jeunes ont de multiples 

Vanessa Trub 
« Les jeunes recherchent 
une offre patchwork »

engagements et sont à la recherche d’une 
offre patchwork. On peut être un jeune 
protestant engagé au sein de l'Eglise et 
en même temps aller à la prière de Taizé 
organisée par la pastorale catholique des 
jeunes ; vivre une soirée de louange dans 
une église évangélique et être responsable 
scout. Surtout, les jeunes sont de plus en 
plus nombreux à n’avoir jamais eu de lien 
avec une Eglise.

Face à ce constat, quelles solutions 
sont proposées ?
L’Eglise change de posture vis-à-vis du 
jeune. Elle mise sur l’interaction et l’en-
richissement mutuel, et développe des 
outils professionnels pour cela (Godly 
play, Formation Jack, création du Lab). 
Elle propose aussi des activités qui sont 
d’abord spirituelles avant d'être reli-
gieuses. Les jeunes y participent parce 
qu’on a répondu à l’un de leurs besoins 
spécifiques et qu’ils ont fait une expé-
rience positive.

Quels projets ont le plus de succès ?
Les « Fresh expressions of church », 
ces nouvelles manières d’être Eglise 
aujourd’hui, sont en augmentation. 
Les gens se fédèrent autour d’un pro-
jet et d’un besoin spécifique. A Genève, 
je pense par exemple aux jardins ur-

Vanessa Trub, pasteure du Service Catéchèse Formation 
et Animation (SCFA) de l’Eglise protestante de Genève, 
est à l’origine de ReformAction, premier festival de 
Suisse réunissant les jeunesses protestantes réformée 
et évangélique de tous les cantons. Elle partage avec 
nous sa connaissance du terrain.

« Notre société 
de consommation 

fait souvent de 
l’Eglise la dernière 
roue du carrosse »
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bains, au groupe de méditation pleine 
conscience, aux ateliers de spiritualité 
chrétienne, au projet d’Eglise pour les 
enfants… Un des temps forts de la ren-
trée du SCFA s'est fait au sein du Lab, 
grâce à l'antenne LGBTI (Lesbiennes, 
Gays, Bisexuels, Transgenres, Inter-
sexes), qui a offert une formation, en par-
tenariat avec la Fédération des associa-
tions genevoises LGBTI, soutenue aussi 
par la Ville de Genève, sur les questions 
LGBTI liées à la jeunesse. L'antenne  
LGBTI du Lab offre aussi une hotline, 
une rencontre par mois, et de la média-
tion en lien avec l’association Le Refuge.

Combien êtes-vous à Genève à soutenir 
ces projets ?
Une dizaine de pasteurs à temps par-
tiel ont la responsabilité d’un ministère 
émergent dans notre église. Mais une 
grande partie du travail passe aussi par la 
prise de conscience collective – celle de 
nos paroissiens – d’une nécessaire éco-
nomie mixte en Eglise. Le paroissien se 
pense de plus en plus et agit comme un 
témoin de sa foi auprès de tous.

Pensez-vous ces changements en lien 
avec l’Eglise catholique ?
Oui, nous évoluons dans le même sens. 
A Genève, au sein du SCFA, nous avons 

fait le choix de nous enrichir mutuel-
lement et d’utiliser régulièrement des 
outils communs.

Avec d'autres, vous êtes à l’initiative 
du Festival ReformAction. Comment est 
né ce projet ?
Beaucoup d’événements étaient en pré-
paration pour le jubilé du 500e, mais 
il n’y avait pas de projets spécif iques 
pour la jeunesse. Quelques-uns d’entre 
nous se sont alors réunis pour imagi-
ner un projet. Nous l’avons présenté à 
la FEPS (Fédération des Eglises pro-
testantes) de Suisse et à la CER (Confé-
rence des Eglises romandes), qui ont 
donné leur validation. L’initiative part 
des réformés mais elle se fait avec les 
évangéliques. Elle offre une ouverture 
œcuménique et sera marquée par plu-
sieurs moments forts. 

Quel est votre objectif ?
C’est la première fois qu’un festival de la 
jeunesse protestante existe, au niveau na-
tional, en Suisse. Notre souhait est que 
cette jeunesse se rencontre et comprenne 
que l’héritage et la force de la réforme ré-
sident dans le fait d’être un dans la diver-
sité, une diversité à la fois théologique et 
géographique. Ce qui nous unit est plus 
grand que ce qui nous divise. Et l'accueil 

de la diversité ouvre à la tolérance, à la res-
ponsabilité et à la liberté.  Elise Perrier

Retrouvez une sélection de vidéos du 
festival sur www.reformes.ch

Festival ReformAction
Du 3 au 5 novembre, à Genève
• Vendredi 3, 21h Nuit des  lu-
mières avec Frère Alois de Taizé 
à la cathédrale St-Pierre et dans 
les églises du centre-ville. 22h15 
Spectacle son et lumière au parc 
des Bastions
• Samedi 4, 9h30 Rallye avec atelier 
en ville. 15h Grand rassemblement 
à l’Aréna de Genève : jeux, orateurs, 
musiciens, artistes et concerts. 
20h30 Nuit des rencontres. Parmi 
plusieurs activités, Switchfoot en 
concert à l’Aréna et une Silent Party 
au temple de Plainpalais
• Dimanche 5, 9h30 Culte de clô-
ture des festivités à la cathédrale 
St-Pierre.
Plus d’informations sur 
www.reformaction.ch
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La spiritualité prend 
un coup de jeune
Ils ont choisi de s’engager 
dans l'Eglise, au terme 
du catéchisme. Pour vivre 
leur spiritualité, les jeunes 
réformés romands n’hésitent 
pas à se créer, en marge de 
la tradition, un espace de 
partage qui leur ressemble. 
Tour d’horizon de ce qui 
les motive à rester dans 
l’Eglise. 

TÉMOIGNAGES  L’émotion est le point 
de départ. Ils se sont sentis faire partie 
d’un groupe. Ils ont partagé leurs ques-
tionnements les plus intimes, échangé sur 
leurs valeurs et ils se sont sentis écoutés. 
Ces ressentis, nombre de jeunes réformés 
romands les ont vécus lors d’un camp de 
catéchisme. L’expérience les a marqués 
dans leur parcours d’adolescents. Ils ne 
l’ont pas retrouvée ailleurs. C’est donc 
au sein de l’Eglise que, devenus jeunes 
adultes, ils ont décidé de s’engager et de 
recréer à leur manière un espace qui leur 
ressemble.

La religion en second
Ils sont tous empreints de tradition 

réformée et partagent une foi com-
mune. Pourtant, parmi les raisons de 
leur engagement, le religieux apparaît 
au second plan. Et c’est bien l’ambiance 
conviviale gorgée de ri-
golades qui fait mouche. 
« Petite, je participais au 
culte de l’enfance, sans 
avoir envie d’y aller. Au 
camp de catéchisme, j’ai 
rencontré des jeunes qui 
s’amusaient, qui faisaient 
du sport, parla ient de 
leurs valeurs, de leur vie, 
sans que soient directe-
ment nommés Jésus ou la 
Bible », explique Orlane, une Vaudoise 
de 18 ans, qui vient de suivre sa deu-
xième formation Jack (Formation pour 
devenir accompagnant de camp de caté-
chisme, voir article page 13.)

Un espace de parole privilégié
Ce sont les accompagnants eux-mêmes 
qui transmettent ce plaisir d’être en-
semble. « Ils n’étaient pas beaucoup 
plus vieux que moi. Je les admirais, je 
voulais être comme eux, j’enviais cette 
connexion qui les reliait. En devenant 
JACK, je désirais à mon tour partager 
avec d’autres ce qu’ils ont partagé avec 
moi », raconte Astrid, une Vaudoise de 
20 ans, JACK et responsable du groupe 
de jeunes de sa paroisse. 

La légèreté de l’ambiance décrite 
rappelle ce qui se vit dans tous les 
camps, même à mille lieues de la reli-
gion. A la différence près que la franche 

camaraderie se mêle à 
des discussions sérieuses. 
«  Ce sont  deu x dy na-
miques propices à l’ou-
verture à l’autre et au 
développement de soi. 
Nous sommes aimés de 
toute manière, c’est le 
message chrétien, et cela 
nous pousse à nous ouvrir 
aux autres et à partager, 
ajoute Astrid. Les camps 

sont thématiques et, à partir d’activi-
tés ludiques, peut naître le débat. Nous 
organisons aussi des “ cellules ”, ce sont 
des petits groupes par sexe où les filles 
et les garçons sont séparés et dans les-
quels il y a une grande liberté de parole 
et une totale confidentialité. Ce cadre 
sécurisant et respectueux, l’intégration 
de chacun, je ne l’ai jamais vus ailleurs. » 

Etre accepté tel qu’on est, dans une 
période de transition vers l’âge adulte, 
est essentiel. C’est la raison qui a poussé 
Adrien, 18 ans, à se tourner vers le Ré-
seau des jeunes de la paroisse de Bienne. 
« Les amitiés nouées sont fortes. Il s’ins-
talle des relations de confiance qui per-
mettent d’avoir des discussions plus per-
sonnelles, de partager librement sur sa 

« Les jeunes
chérissent 
le partage 

et déplorent 
le monologue 
du ministre 
en chair » 

CONCURRENCE La majeure partie des 
jeunes qui ont effectué leur catéchisme 
participe ensuite volontiers à des activités 
post-catéchisme. « L’inquiétude porte plutôt 
sur la baisse importante du nombre d’ins-
criptions au catéchisme », constate Chris-

Diminution préoccupante
tian Borle, animateur au Réseau des jeunes 
et responsable du catéchisme de la paroisse 
de Bienne. « Chaque année, sur les 45 jeunes 
susceptibles de suivre le catéchisme, seuls 15 
s’inscrivent. » La diminution du nombre de 
protestant en Ville de Bienne contribue à la 

lente érosion des volées de catéchisme. 
Ces dix dernières années, « la paroisse 
réformée française de Bienne est passée 
de 7 000 à 4 500 membres », note Chris-
tophe Dubois, aussi animateur au Ré-
seau des jeunes.   N. M.
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sphère intime et de parler de sa foi sans 
tabou », explique Charline, une Juras-
sienne de 23 ans à l’origine du groupe de 
jeunes de sa paroisse.

Se faire une place
« L’Eglise, ce ne sont pas des vieux qui 
enseignent à des jeunes. Il y a aussi des 
jeunes qui parlent à des jeunes. Si j’ac-
compagne notamment des camps de ca-
téchisme aujourd’hui, c’est aussi pour 
lutter contre cet a priori qui me dé-
range », affirme Astrid. 

Le constat est unanime, il y a peu de 
place pour les jeunes dans l’Eglise. « On 
doit se faire une place, alors même que 
ça n’est déjà pas facile d’en trouver une 
en tant que jeune dans la société d’au-
jourd’hui », ajoute la Vaudoise. « J’ai l’im-
pression qu’en Eglise, il faut parler de Jé-
sus ou de la Bible pour partager quelque 
chose de sa foi. Pour ma part, j’ai du mal 
à exprimer ma foi publiquement. Cela ne 
fait pas pour autant de moi une personne 
moins croyante », détaille-t-elle. 

Daniel Witmer à 20 
ans, il habite le canton 
de Neuchâtel. Il a suivi 
la formation d’accom-
pagnant de camp, après 
son catéchisme, et se 
déf i n it  com me non 
croyant. « J’étais pour-
tant parfaitement à ma 
place. Dans ces camps, 
j’ai trouvé un espace où 
m’exprimer et trouver des réponses. »

Des activités à leur image
A les écouter, on pourrait croire que ces 
jeunes n’ont besoin de personne. Les 
pasteurs, dans l’ombre, restent pourtant 
un soutien de poids dans la création de 
projets, bien que ces jeunes soient sou-
vent persuadés d’être les plus à même de 
cerner les besoins de leur génération. 

A Genève, Chloé, 22 ans, fait partie 
du comité du Lab, un espace où échan-
ger sur ses questions existentielles et 
spirituelles de 18 à 45 ans, ouvert à tous. 
« J’ai fait mon catéchisme avec peu de 
sérieux. Mes questionnements sont ve-
nus après et j’ai voulu suivre des études 
bibliques. Un pasteur m’a dirigée vers le 
Lab, où je pouvais non seulement par-
ticiper, mais aussi proposer et créer 

quelque chose pour les jeunes. » Depuis 
2015, parmi d’autres, des célébrations in-
teractives et des soirées de discussions 

s’organisent au centre-
v i l le .  «  L e  contenu 
évolue sans cesse pour 
répondre aux besoins 
spirituels des jeunes 
qui sont présents mais 
qui ne se retrouvent 
plus dans une Eglise 
perçue comme trop 
traditionnelle », com-
mente la jeune femme. 

Le programme du Réseau de jeunes 
de Bienne, comme celui du groupe de 
jeunes de Charline, dans le Jura, émane 
des envies de ses membres. Les activi-
tés sont sportives, musicales, ludiques 
ou réflexives, parfois bien détachées de 
l’Eglise, qu’importe : « C’est avant tout 
le partage qui est primordial », avoue 
Adrien. « Nos soirées spirituelles en pré-
sence d’un intervenant externe et en lien 
avec l’actualité sont le seul moment où 
un pasteur intervient directement dans 
nos activités », précise Charline. Derniè-
rement, ils ont organisé un homecamp à 
la Maison de paroisse de Delémont. Le 
principe : y habiter une semaine, vaquer 
à ses activités la journée et se retrouver 
le soir pour partager le repas et la soirée 
ensemble. Les deux premières éditions 
sont un succès. 

Du pain sur la planche
Ces jeunes « s’éclatent » à l’Eglise, on le 
décèle au sourire sur leur visage. Ils se 
sentent pourtant encore en marge du 
reste des activités ecclésiales. Et le culte 
est la barrière la plus visible de ce déca-
lage. Les jeunes chérissent le partage et 
déplorent le monologue du ministre en 
chair. L’horaire matinal ne correspond 
pas non plus à leur rythme de vie. On rêve 
de ministres plus dynamiques, de paroles 
plus actuelles et de problématiques qui 
collent à leur réalité, et d’un service le 
dimanche en soirée. On souligne surtout 
la difficile intégration de la jeunesse dis-
tancée néanmoins intéressée.   Marie 
Destraz, Nicolas Meyer 

« Les pasteurs, 
dans l’ombre, 

restent un soutien 
de poids dans 

la création 
de projets » 

Plus d’infos
• Connexion 3d : 
  www.connexion3d.ch
• Formation Jack : 
  www.jeunesse.eerv.ch/les-jacks/
• Réseau des jeunes : 
  http://www.reseau.ch/
• Aumônerie de jeunesse 
  de Neuchâtel : 
  www.eren.ch/neuchatel/
  enfance-et-jeunesse/ 
• Le Lab : www.le-lab.ch
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UNE ŒUVRE DANS LA VIE DE YAN GREPPIN

Toucher l’absolu 
avec Cézanne

Une des nombreuses versions de La montagne Sainte-Victoire (1885) de Cézanne, 
exposée au musée Pouchkine de Moscou.

voix de quatre moines qui in-
terprètent des chants tradi-
tionnels. « Ce fut un voyage 
très fort. Avec du recul, je 
dirais que j’avais tendance à 
romancer quelque peu tout 
ce à quoi j’étais confronté », 
analyse le professeur de lycée. 
Une sorte de rêve éveillé du-
rant lequel il visitera aussi la 
Russie profonde, en passant 
quelques jours dans la datcha 
(la maison de campagne) de 
son acolyte de voyage. 

A son retour en Suisse, 
il décide de se convertir à la 
religion orthodoxe. Un choix 
qui lui semblait être une évi-
dence. Quelques années plus 
tard, il dirige le chœur de 
musique orthodoxe Yaroslav’l, 
en hommage à une ville russe 
qui porte le même nom. Une 
activité qui se transforme en 
véritable passion.

L’attrait de la rigueur
Le choix de ce tableau pour 
parler de lui prend tout son 
sens au travers de l’histoire 

de cette œuvre. Cézanne peint La 
montagne Sainte-Victoire pas moins de 
quatre-vingt-sept fois. « Je ne sais 
pas si c’est mon interprétation, ou si 
c’était l’intention de l’artiste, mais je 
pense qu’il cherchait à toucher l’abso-
lu », complète Yan Greppin. 

Cette persévérance suscite une vé-
ritable admiration chez le directeur de 
chœur : il s’est acharné sur le même 
sujet en essayant de le saisir sans ja-

A CAPPELLA « J’ai découvert ce ta-
bleau au musée Pouchkine de Moscou 
lors de mon premier voyage en Rus-
sie », introduit Yan Greppin. Il se re-
mémore avoir passé un certain temps 
à l’admirer sans savoir réellement 
pourquoi. Depuis, le souvenir de cette 
œuvre est étroitement lié à une période 
de sa vie durant laquelle il découvre la 
culture orthodoxe. Une expérience qui 
va bouleverser sa vie. 

Parti découvrir l’ex-URSS en com-
pagnie d’un chef d’orchestre russe en 
1995, il tombe amoureux de la beauté 
de la liturgie et des chants orthodoxes. 
Sur place, la plupart des monastères 
sont en ruine. Le communisme, qui ne 
reconnaissait pas la religion, a pourtant 
laissé quelques vestiges ici et là. « J’ai 
pu voir des lieux qui renaissaient de 
leurs cendres », ajoute-t-il. 

Dans l’un d’eux, il est saisi par les 
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UNE ŒUVRE DANS LA VIE DE YAN GREPPIN

mais y arriver. Une rigueur qu’il ap-
plique lui-même dans son activité. 
« Le moins satisfait après un concert, 
c’est moi ! », dit-il en souriant. 

Très nerveux avant chaque re-
présentation, il avoue détester les 
répétitions générales. Il a également 
quelques insomnies 
avant chaque concert. 
«   C e r t a i n s  c h a n t s 
sont interprétés par 
le chœur depuis plu-
sieurs années, pour-
tant il faut veiller à ce 
que l’émotion véhicu-
lée reste », insiste-t-
il. Pour lui, c’est une 
quête sans f in qui nécessite un re-
nouvellement permanent. Il ne peut 
s’empêcher d’oser la comparaison 
avec la recherche spirituelle. 

Toucher le divin
« Comme le disait Paul Ricœur, la 
seule réalité de Dieu, c’est qu’il est. 
Le reste nous échappe complète-
ment », souligne Yan Greppin. Il a 
étudié la question durant de nom-
breuses années,  en format ion à 
l’Université de Neuchâtel, en hermé-
neutique, où il se penche sur l’inter-
prétation de textes religieux. 

Dans un registre plus mystique, il 
associe cette peinture à un concept 
de la kabbale juive nommé « Tsint-
soum » : « Dieu apparaît et dispa-
raît. Il crée puis se retire pour lais-
ser vivre. C’est un peu comme cette 
montagne qui se révèle l’espace d’un 
instant, mais qui reste insaisissable. » 
Selon la légende, Cézanne serait 

« Cette montagne 
se révèle 
l’espace 

d’un instant, 
mais reste 

insaisissable » 

d’ailleurs mort le pinceau à la main 
en tentant de terminer une énième 
version de son sujet de prédilection. 

Passion byzantine
Sans pour autant se comparer au 
peintre, Yan Greppin avoue que la 

musique lui permet de 
toucher une forme de 
transcendance. Avec 
s o n  c h œ u r  c o m p o -
sé d’une vingtaine de 
chanteurs, tant profes-
sionnels qu’amateurs, 
i l  tente de rest ituer 
la beauté des chants 
polyphoniques russes. 

« Le fait de chanter a cappella per-
met d’avoir une grande authenticité. 
Pour les théologiens orthodoxes, si 
l’on rajoute des instruments, on n’est 
plus vraiment soi », ajoute-t-il. Une 
approche plébiscitée par le public qui 
découvre une dimension particulière 
dans ses sonorités issues de la tradi-
tion byzantine et grecque. 

« Les chants comprennent de nom-
breuses basses tenues et des notes po-
sées », ajoute le directeur de chœur. Il 
est aussi particulièrement séduit par la 
place importante accordée au silence 
qui permet d’ouvrir une dimension 
contemplative, voire mystique. 

Yan Greppin souligne le pouvoir 
libérateur lié à cette musique : « La 
plupart de ces chants qui datent du 
XVIIIe siècle sont anonymes. Ils ont 
été composés par des moines dans un 
but méditatif ». Pour lui, ces chants 
ont un effet thérapeutique et guéris-
seur indéniable.  Nicolas Meyer

Bio express
Né à Develier dans le canton 
du  Jura  le 20 mai 1974, Yan 
Greppin effectue ses études à 
l’Université de Neuchâtel. Il ob-
tiendra une licence de la Faculté 
de lettres et sciences humaines 
en géographie, sociologie et 
anglais. Il obtient une deuxième 
licence de la Faculté de théo-
logie en herméneutique. Il se 
passionne pour l'interprétation 
des textes religieux ou philoso-
phiques. Diplômes en poche, il 
part à la Faculté de théologie de 
Genève où il est l’assistant du 
professeur de théologie systé-
matique Bernard Rordorf durant 
quatre ans. Il devient enseignant 
en philosophie et géographie au 
lycée Denis de Rougemont. 
En parallèle, il dirige le chœur 
orthodoxe Yaroslav’l depuis plus 
de dix ans. Chaque année, des 
concerts sont proposés dans 
toute la Suisse romande durant 
la période de l’Avent. Le chœur 
chantera notamment à la cathé-
drale de Genève les 24 et 25 
novembre prochains. 
Infos : www.yaroslavl.ch

Professeur de philosophie et de géographie 
au lycée Denis de Rougemont à Neuchâtel, Yan 
Greppin est aussi directeur du chœur orthodoxe
Yaroslav'l. Il a choisi l’œuvre de prédilection 
de Cézanne pour nous parler de sa quête spirituelle. 
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1517, 
résonances 
et défis 
RÉFORMATION C’est une idée fort ju-
dicieuse : ne pas se contenter de fêter 
la Réformation comme un événement 
historique, mais se poser la question 
« Qui sommes-nous aujourd’hui ? » et 
y réfléchir dans la lumière de ce que 
fut ce passé. C’est là le parti pris édi-
torial de ce livre, dirigé par le pasteur 
Michel Bertrand, et écrit par une cin-
quantaine d’auteurs représentant les 
sensibilités variées du protestantisme.

L’ouvrage se compose de quatre 
parties qui développent plus d’une 
cinquantaine de sujets. Par exemple, 
la partie Héritages et filiations montre la 
diversité des courants protestants et 
leur place en France et dans le monde. 
Résonances et défis aborde, entre autres, 
la conception de l’humain, la laïcité, 
l’Evangile et la politique. La partie 
Convictions et pratiques montre que pour 
Luther, la foi n’est pas un contenu de 
vérité sur Dieu mais une relation en 
vérité avec Dieu. Y est aussi expli-
quée l’importance de la jeunesse et 
les enjeux de la catéchèse. Vient enfin 
la section sur les débats et les dialogues, 
qui décrit les rapports à la culture et 
aux savoirs contemporains, analyse le 
monde de la finance en relation avec 
les Ecritures, ou parle du « courage 
de dénoncer » tel que le définit Irène 
Frachon dans le scandale du Médiator. 

Un livre de référence qui fait 
remarquablement le point des dy-
namiques protestantes issues de la 
Réforme, y compris des débats qui 
le traversent encore aujourd’hui.   

 Jacques Perrier

Témoin 
d’Evangile 
au cœur de la
Grande Guerre
JOURNAL Jacques Kaltenbach avait 
33 ans quand il est devenu, en 1914, 
le pasteur de l’église protestante de 
Saint-Quentin, dans le nord de la 
France occupée. Le front où se li-
vraient d’horribles combats est seule-
ment à 30 km. Les nazis sont partout 
omniprésents.
Séparé de sa femme restée en Suisse, 
il a décidé de tenir régulièrement son 
journal pour y consigner les multiples 
situations auxquelles il est confronté. 
Il a l’intention, malgré les dangers, de 
lui transmettre ces notes et de témoi-
gner de l’action de l’Evangile dans la 
tourmente nazie.

Ce journal constitue une source 
exceptionnelle d’informations sur 
les souffrances et les violences qu’il 
a traversées, mais aussi sur ses ré-
sistances et ses victoires. On y dé-
couvre l’extraordinaire activité de 
Jacques Kaltenbach visitant les hô-
pitaux militaires, plaidant auprès 
de la Kommandantur la défense de 
Saint-Quentinois, organisant des ca-
ches et des filières. Toujours soucieux 
de son Eglise, il anime des groupes 
de chrétiens qui, malgré les dangers, 
sont toujours plus nombreux.

Les réf lexions spirituelles et bi-
bliques constituent aussi les éléments 
précieux d’une pastorale en temps de 
guerre. « Plus grands sont les dangers, 
plus il faut travailler pour ce qui dure 
et s’occuper des biens éternels », disait 
Jacques Kaltenbach.   J. P.

Les protestants 500 ans après 
la Réforme, par un collectif d’auteurs, 
Olivétan, 2017, 406 p.

A toi ma fille, par Cécilia Dutter, 
Le Cerf, 2017, 194 p.

Dialogues 
sur la vie 
entre une mère 
et sa fille   
LETTRES C’est l’histoire des relations 
entre une jeune fille qui va avoir 18 
ans et sa mère, l’auteure du livre. Elle 
décide de lui écrire une trentaine de 
lettres dans l’année qui précède son 
anniversaire pour lui dire quels en-
seignements elle tire de sa vie. Elle 
aborde ainsi plusieurs sujets : la vie  
professionnelle, le mariage, le bonheur, 
la mort, le pardon. Sachant que sa fille 
a pris quelques distances avec la reli-
gion, elle lui parle néanmoins de Dieu, 
de la foi chrétienne et de ce que celle-
ci signifie de vivant pour elle-même.

Elle traite aussi des sujets plus in-
times : qu’est-ce qu’être amoureuse, 
comment vivre sa sexualité, quelle 
conjugalité former dans le mariage, et 
tout ceci sans qu’il y ait intrusion dans 
l’intimité de la jeune fille, car elle en 
parle avec une grande finesse psycho-
logique et dans un style authentique et 
riche de sens.

Elle conclut ce livre touchant 
et certainement utile pour ceux, 
jeunes ou moins jeunes, qui s’inter-
rogent sur le sens de leur vie : « Pour 
notre traversée, notre seule étoile, 
c’est l’amour. Et le principe qui nous 
gouverne repose sur l’ouverture aux 
autres, à la planète, au cosmos, à 
Dieu. »   J. P.

Dans le cercle de fer, par Jacques 
Kaltenbach, La Cause, 2016, 307 p.
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Prévenir les pièges 
                  de l’endettement 

« Notre démarche n’est ni moralisante, ni ju-
geante », explique Isabelle Baume, directrice 
adjointe du CSP Neuchâtel. Il s’agit d’édu-
quer à l’argent. Contrairement au Québec et 
à la Belgique, cet enseignement ne fait pas 
partie du cursus scolaire. 

L’importance du choix
Les CSP Vaud et Neuchâtel font un constat 
clair: si les jeunes s’intéressent aux ques-
tions financières et à la gestion d’un budget, 
ils n’en maîtrisent pas toutes les facettes. 

« L’argent devient virtuel. Les enga-
gements liés aux abonnements et cartes 
de fidélité sont nombreux et se veulent 
attractifs. Il est important de pouvoir 
se projeter dans l’avenir avant de s’enga-
ger », commente Isabelle Baume. Car les 
consultations des CSP ne désemplissent 
pas. Et les personnes endettées le sont 
souventà la suite d'un aléa de la vie, à 
l’image d’un divorce, de la perte d’un em-
ploi ou de l’arrivée d’un enfant.

La société de consommation et ses ten-
tations ne datent pas d’hier, mais l’hyper-
consommation est grandissante, avec pour 
slogan : « Achetez maintenant, payez plus 
tard ». Le risque de l'endettement est deve-
nu pluriel : les moyens de paiement se mul-
tiplient autant que les sollicitations à l'achat.   

DETTES De nombreux jeunes adultes 
partent avec un handicap de taille lors-
qu’ils quittent le cocon familial : ils hé-
ritent des dettes contractées par leurs pa-
rents sur les primes d’assurance-maladie 
qui, par ailleurs, augmentent pour tous au 
moment de leur passage à la majorité. En 
2012, 37 % des jeunes suisses âgés de 18 à 
25 ans n’avaient pas remboursé des dettes 
contractées cinq ans auparavant. 

Pour que les jeunes d’aujourd’hui ne 
deviennent pas les adultes endettés de 
demain, les quatre CSP romands (Vaud, 
Neuchâtel, Genève, Berne-Jura) mènent 
des actions de prévention dans les classes 
du post-obligatoire, auprès des jeunes dès 
16 ans, deux heures par année. Dans le 
canton de Neuchâtel, le CSP intervient 
aussi à l’école obligatoire, voire à l’Univer-
sité. Quant au CSP Vaud, il mène des ac-
tions hors milieu scolaire, dans les lieux 
où se retrouvent les jeunes, comme les 
centres socioculturels.

Sensibiliser à l’argent
Le travail de sensibilisation des CSP consiste 
à aiguiser le rapport du jeune à l’argent afin 
de lui faire éviter les pièges de l’endette-
ment, et à lui apprendre à réagir pour ne pas 
laisser une situation s’envenimer. Munis de 
leur boîte à outils commune, « Les Ficelles 
du budget », les professionnels du CSP re-
courent à des films, jeux de rôle et débats 
thématiques notamment, pour animer des 
ateliers ludiques allant de la concrète ges-
tion d’un budget artificiellement alloué, à 
l’explication du fonctionnement des impôts. 

Des autorités réactives
Le travail de prévention se fait en parte-
nariat entre les CSP et les enseignants. 
Dans les cantons de Vaud, de Neuchâtel 
et de Genève, le mandat vient des au-
torités cantonales. Une politique d’an-
ticipation qui ne prévaut pas au niveau 
fédéral, qui adopte un comportement 
réactionnel. En 2016, une loi interdi-
sant la publicité « agressive » pour le 
petit crédit (de 500 à 80 000 fr.) est en-
trée en vigueur en Suisse, laissant les 
prêteurs spécifier le type de publicité à 
bannir dans une convention. La publici-
té ne doit notamment pas viser spécifi-
quement les enfants et les jeunes adultes.   

 Marie Destraz

Pour contrer l’endettement, 
les quatre Centres sociaux 
protestants (CSP) romands 
mènent des actions de 
prévention chez les jeunes 
en formation post-obliga-
toire, dès l’âge de 16 ans. 

Des solutions 
à l’endettement
Les CSP répondent à vos questions 
au sujet de l’argent sur leurs sites 
internet ou par téléphone :
CSP Vaud : 0840 432 100
CSP Genève : 022 807 07 00
CSP Neuchâtel : 032 722 19 60 
La Chaux-de-Fonds : 032 967 99 70
CSP Berne-Jura : 032 493 32 21
Pour les jeunes : www.ciao.ch/argent

En 2012, 37 % des jeunes suisses âgés de 18 à 25 ans n’avaient pas remboursé des dettes contractées 
cinq ans auparavant.

©
 Is

to
ck



22 Réformés | Novembre 2017CULTURE

La sélection culturelle

La Chronique
Chaque matin, à 6h27, sur La Première,
deux minutes sur l’actualité religieuse. 

Hautes fréquences
Chaque dimanche, à 19h, sur La Première,  
une heure de reportage et d’entretiens.

Se former à l’islam en Suisse.
Le 26 novembre. 

Babel
Chaque dimanche, à 11h, sur Espace 
2, un décryptage spirituel ou religieux 
de l’actualité par un expert. 

Lesbos : des migrants réveillent 
la foi des Européens.
Le 5 novembre. 
 
Venezuela, l’Eglise catholique 
figure d’opposition.
Le 12 novembre.

Faut pas croire
Magazine hebdomadaire avec débats, 
reportages et documentaires.

Les petits soldats de l’Amérique, 
documentaire.
Samedi 4 novembre à 13h25, RTS Un 
Rediffusions le 5 à 18h25, le 7 à 11h15 
et le 10 à 15h30 sur RTS Deux.

Célébrations
Culte du 500e de la Réformation.
Dimanche 5 novembre.
En eurovision de la cathédrale 
Saint-Pierre de Genève, 10h, RTS Un.

TÉLÉ RADIO

La religion 
de mon voisin

PARTAGE Du 4 au 12 novembre, la 
Semaine des religions se vit dans toute 
la Suisse. A noter : 
- Réflexions autour de 9 propositions pour vivre 
ensemble dans la diversité religieuse, le 6 no-
vembre de 14h à 18h, Maison internatio-
nale des Associations, rue des Savoises 
15, Genève. 
- Sous le voile, des têtes intelligentes, regards 
croisés, le 7 novembre, 19h30, Centre 
Saint-François, Delémont. 
- World café sur le thème « Prières et médita-
tion », animé par des jeunes de différentes 
religions, le 8 novembre, 19h, l’Arzillier, 
avenue de Rumine 62, Lausanne. 
- Promenade interreligieuse, le 11 novembre, 
de 16h à 18h, de l’église catholique-chré-
tienne de la Chaux-de-Fonds.
Programme sur www.iras-cotis.ch et 
pour Vaud sur www.arzillier.ch.   M. D.

La Réforme 
illumine Berne

SPECTACLE Jusqu'au 25 novembre, 
la façade du Palais fédéral s’embrase 
d’une lumière bien particulière, celle 
de la Réforme. Reset, le spectacle son et 
lumière de Starlight Events raconte, 
pour sa septième édition, l’histoire 
d’un renouveau, d’un combat pour la 
foi et le pouvoir, initié il y a 500 ans. 
Reset, c’est la capacité de bousculer sa 
routine pour prendre un nouveau dé-
part, un rappel du désir de retrouver 
les origines des réformateurs. A l’occa-
sion du Jubilé de la Réforme, la Fédéra-
tion des Eglises protestantes de Suisse 
et certaines Eglises cantonales sont 
partenaires. Les représentations, à ad-
mirer depuis la Bundesplatz, à Berne, 
ont lieu tous les jours à 19h et 20h30 
et aussi à 21h30 les jeudis, vendredis 
et samedis.  M. D.

Bioéthique 
de la mort

MORALE Devenu un classique de la 
philosophie morale anglo-saxonne, 
l’ouvrage du philosophe Jonathan Glo-
ver Questions de vie et de mort, paru en 
1977, est aujourd’hui publié en français 
aux éditions Labor et Fides. L’auteur y 
passe en revue une série de questions 
éthiques (avortement, infanticide, 
suicide, euthanasie, peine de mort, 
guerre) et interroge : est-il possible de 
décider s’il est légitime d’ôter la vie à 
un humain ? Une analyse de nos prin-
cipes moraux en situation et une mise 
en lumière de nos contradictions. 
Le livre est présenté par l’ancien mé-
decin cantonal Jean Martin, dans le 
cadre des rencontres Un auteur, un 
livre, lundi 13 novembre à 18h30, au 
Sycomore, rue de l’Ale 31, Lausanne.

 M. D.
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« Nous sommes féministes, 
mais ne luttons pas 
              contre les hommes »
Les Femmes protestantes 
en Suisse (FPS) se 
positionnent pour l’égalité 
des sexes depuis septante 
ans. En novembre, elles 
se réunissent à Yverdon-
les-Bains pour recruter 
de nouveaux membres. 
Interview de la présidente 
Dorothea Forster.

L'association Les Femmes protestantes  
en Suisse (FPS) s’engage depuis 70 
ans pour la cause des femmes. Que 
reste-t-il à accomplir ?
DOROTHEA FORSTER L’égalité des sexes 
n’est pas encore acquise, contrairement 
à ce que je pensais en prenant mes fonc-
tions il y a cinq ans. Les postes à respon-
sabilités restent le privilège des hommes, 
dans la société comme dans les Eglises.  
Trop de femmes n’osent pas s’y lancer. 
Cela tient à leur éducation, mais aussi à 
l’image de la femme véhiculée dans les 
médias. Elles y sont peu présentes et sou-
mises à des questions genrées. 

Quelles actions menez-vous ?
Le comité central s’implique dans les 
débats de société et d’Eglise concernant 
les femmes, il prend position lors des vo-
tations. Nous collaborons avec des par-

lementaires et participons à certaines 
commissions fédérales et d’organisations 
contre la torture, pour la formation ci-
vique ou l’œcuménisme notamment. 

En septembre dernier, le peuple a 
refusé la réforme de la prévoyance 
vieillesse 2020, contre votre avis.
Le résultat m’a déçue. Le renforcement 
de l’AVS est important. La prime men-
suelle de 70 fr. pour les nouvelles rentes 
compenserait la baisse du 2e pilier. Une 
baisse proportionnelle aux salaires qui 
favoriserait par ailleurs les femmes qui 
gagnent moins et travaillent souvent 
à temps partiel. Quant à la hausse de 
l’âge de la retraite pour les femmes, elle 
n’aurait pas dû intégrer ce paquet de 
propositions. Il faut d’abord atteindre 
l’égalité salariale.

Peut-on vous qualifier de mouvement 
féministe ? 
Nous sommes féministes au sens politique 
du terme : nous nous engageons pour la 
cause de la femme, mais nous ne luttons 
pas contre les hommes. Nous revendi-
quons un point de vue de femme protes-
tante : libre, adulte, qui se base sur l’Evan-
gile. Dans le cadre de notre réflexion sur 
le Care, nous avons été approchées par un 
groupe de travail masculin. Un éventuel 
projet commun pourrait renforcer notre 
objectif d’égalité des sexes. 

Quel est l’intérêt de se réunir au 
sein d’un organe faîtier ?
Nous sommes plus fortes ensemble et 
parlons d’une seule voix. Le comité cen-
tral informe les déléguées de ses prises de 
position et prend la température lors des 
assemblées. Ces rencontres permettent 
d’échanger et de nous inspirer des actions 
de chacune. Nos membres sont autonomes.

Aujourd’hui, vous peinez à recruter 
de nouvelles adhérentes.
Oui. Ce n’est pas tant notre étiquette 
protestante qui décourage, mais bien les 
agendas remplis de chacune et le fait que 
l’engagement associatif est moins attrac-
tif. Mais il reste un moyen de modifier 
notre société. 
  Propos recueillis par Marie Destraz

Les FPS en bref
Les Femmes protestantes en Suisse 
(FPS) sont un organe faîtier natio-
nal qui regroupe des associations et 
regroupements de femmes et des 
adhérentes individuelles engagées 
dans des institutions ecclésiales ou 
proches des Eglises depuis 1947. 
Le financement est assuré par les 
contributions des Eglises canto-
nales, le Fonds pour le travail des 
femmes de la Fédération des Eglises 
protestantes de Suisse (FEPS) et 
les cotisations des membres, soit 
230 000 fr. par année. 

Recrutement romand
Les adhérentes romandes des FPS 
se rencontrent le samedi 18 no-
vembre, 10h30 à 13h30 à la mai-
son de paroisse, rue Pestalozzi 6, 
Yverdon-les-Bains. Au programme, 
notamment, le recrutement de nou-
velles adhérentes et un partage au-
tour du sujet Une fin de vie digne, 
ainsi que du rôle des femmes dans 
ce processus avec Rosette Poletti, 
théologienne et infirmière. Inscrip-
tion : www.efs-fps.ch 

Dorothea Forster, 
présidente de Femmes 
protestantes en Suisse.
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La Révélation
Un autre des disciples lui dit : 

« Seigneur, permets-moi d’aller d’abord enterrer mon père. » 
Mais Jésus lui dit : 

« Suis-moi, et laisse les morts enterrer leurs morts. »
Matthieu 8, 21-22.

La paix 
des morts

Le sermon 
A la Toussaint, où la mémoire des morts et de la mort se fait par-
ticulièrement vive, Jésus nous rappelle brutalement la véritable 
priorité : la vie. Il peut se le permettre, lui qui est la Résurrection 
et la Vie. 

Avant toute chose, il est l’Amour qui motive. L’un de ceux qui 
déjà le suivent lui demande la permission, légitime, avant de le 
suivre dans un abandon complet, de vivre le rite fondamental de 
l’enterrement de celui qui lui a donné la vie : son père. Mais son 
Maître, vision incarnée du Père, Dieu, lui donne l’ordre de Le 
suivre avant tout, avec une explication choquante et incompré-
hensible ! 

Un mort peut-il, comme semble le prétendre Jésus, enterrer un 
autre mort ? S’agit-il alors d’un zombie... Se soucier d’enterrer les 
morts, n’est-ce pas, en fin de compte, leur ressembler ? La parole 
de Jésus nous pousse à un agir libérateur et guérissant. 

Elle révèle à toute personne qui marche à sa suite une autre 
réalité : celle de la Résurrection.

MINI-CULTE

La prière
Maître de la Vie, qu’on dit être Amour,
Je ne comprends pas tes paroles.
Elles tombent comme des lames d’acier
Dans mes armures rouillées, 
Dans les larmes refoulées de souvenirs 
oubliés,
Dans des secrets enfouis au fond de 
tombes
Bien soignées ou laissées à l’abandon.
Maître de la Vie, qu’on dit être Amour,
Tu me bouscules, me choques et 
me heurtes
Dans mes apparences de vie, mes 
ambitions vaines,
Mes soifs de pouvoir.
Permets-moi de te suivre par une parole 
d’Amour
Qui me transporte dans la vraie vie.
Amen.

Françoise Surdez 
Pasteure à Moutier et au PAR8, 
écrivaine et doctorante. 
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Dürrenmatt 
et l’extrémisme religieux

INTOLÉRANCE Enfant, le 
jeune Friedrich découvre 
un ouvrage sur la révolte 
de Münster dans la biblio-
thèque de son père pasteur. 
Le livre retrace 
la prise de pou-
voir d’anabap-
t i s t e s  e x t r é -
mistes dans la 
ville de Müns-
ter entre 1534 
et 1535. Dans le 
but d’établir le 
Royaume de Dieu sur terre, 
ils instaurent une dictature 
théocratique qui prône la 
communauté des biens et la 
polygamie.

Au lendemain de la Se-
conde Guerre mondiale, il 
se remémore sa lecture et 
s’en inspire pour sa première 
pièce de théâtre intitulé Il 
est écrit. Bien que celle-ci lui 
apporte la reconnaissance de 
ses pairs, dont Max Frisch, la 
première et seule représen-
tation qui aura lieu à Zürich 

Le Centre Dürrenmatt propose 
une exposition intitulée Les fous de Dieu.
Elle s’intéresse à une œuvre 
de l’écrivain qui traite des dangers 
du totalitarisme

Des extraits de textes, des dessins et des peintures de Dürrenmatt sont à 
découvrir.

provoque un véritable scan-
dale. Le public est choqué par 
le ton exubérant et baroque 
de la pièce : « Les anabap-
tistes doivent exterminer 

les damnés et 
é tou f fe r  leu r 
s e m e n c e .  I l s 
doivent clouer 
les femmes en-
ceintes aux pa-
rois ,  ext ra i re 
les enfants de 
leurs entrailles 

et enfoncer ces avortons 
dans les panses éventrées des 
prêtres. » 

Pourtant la critique est 
divisée, alors que la Weltwoche 
juge que l’auteur « n’avait pas 
la capacité intellectuelle de 
maîtriser et d’exposer son 
sujet  », la Gazet te de Lau-
sanne qualif ie Dürrenmatt 
de « jeune visionnaire ber-
nois ». Si certains ne voient 
que blasphèmes, d’autres éta-
blissent un rapport direct aux 
atrocités du IIIe Reich.

Durant plusieurs années, 
l’auteur se distancie de la re-
ligion. Ce n’est qu’en 1967 
qu’il retravaillera sa pièce et 
l’intitulera Les anabaptistes. 
Vingt ans plus tard, il renoue 
avec ses racines protestantes 
et ouvre de nouveau le débat 
avec la foi chrétienne héritée 
de ses parents. Dans son tra-
vail, il s’interroge également 
sur les rapports au judaïsme 
et à l’islam. 

L’exposition s’inscrit dans 
le cadre du Jubilé des 500 
ans de la Réforme. Elle pré-
sente des extraits de textes, 
des dessins et des peintures 
de Dürrenmatt.   Nicolas 
Meyer

Exposition 
Les fous 
de Dieu 
A voir jusqu’au 14 
janvier au Centre Dür-
renmatt de Neuchâtel.
Visite guidée le 26 no-
vembre, 16h, avec la 
curatrice de l’exposition 
Duc-Hanh Luong et le 
théologien Pierre Bühler, 
suivie d’une discussion 
à 17h.
Lecture-spectacle le 
19 novembre, 17h15, 
Heure bleue, La Chaux-
de-Fonds. 
Infos : 
www.bundesmuseen.ch/cdn

« L’œuvre est 
en rapport 
direct avec 
les atrocités 

du IIIe Reich »
©
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SAVOIR VIVRE  « Merci , 
« s’il te plaît », « pardon ». 
Voici trois expressions de 
notre langage qui expri-
ment l’élémentaire poli-
tesse. Dans l’éducation de 
nos enfants, ils sont quali-
fiés de « mots magiques ». 
« N’as-tu pas oublié le mot 
magique ? », demande la ma-
man à son enfant lorsqu’il 
lui a parlé avec rudesse. 

Mais plus on grandit, plus 
ces trois mots exigent du 
courage. Adultes, croit-on, 
on ne doit plus 
rien à personne ! 
Pas besoin de re-
mercier, encore 
moins de s’ex-
cuser. Et pour-
tant ,  ces t rois 
m o t s  a n o d i n s 
en disent long 
sur notre juste place dans 
le monde : nous ne sommes 
pas seuls ici-bas et à ce titre 
nous avons besoin des autres. 
Un petit « s’il te plaît » ou 

un « merci », c’est utile de 
temps en temps. Avec le mot 
« pardon », la diff iculté est 

plus grande, car 
montrer son im-
per fec t ion est 
v u comme une 
insulte à soi. Il 
faut être parfaits, 
point ! 

L a  p r i è r e 
chrétienne nous 

réapprend à prononcer ces 
t rois  mots «  mag iques  ». 
« Merci », d’abord, car être 
reconnaissant apporte de la 
joie. « Pardon » arrive ensuite, 

car nous prenons conscience 
d’être des créatures impar-
faites et faillibles. Et « par-
don » ouvre la porte à la 
restauration de notre être : 
recevoir le pardon est le plus 
grand soulagement qui soit. 
Enfin, il y a « s’il te plaît », qui 
clôt la prière. Demander, c’est 
espérer la promesse d’un ave-
nir possible, d’un lendemain. 

A lors, ne tardons pas ! 
Même adultes, nous sommes 
encore des enfants de Dieu. 
Réapprenons jour après jour à 
dire « merci », « s’il te plaît » et 
« pardon ».  

Yves Bourquin
Pasteur et président 

du Synode

Un peu de politesse…
POINT DE VUE

« Recevoir 
le pardon est 
le plus grand 
soulagement 

qui soit »

Infos pratiques 
Le COD, Centre œcuménique 
de documentation, propose des 
documents d’ordre spirituel, reli-
gieux ou éthique en prêt à tous.
Peseux 
Grand-Rue 5A, 032 724 52 80, 
info@cod-ne.ch. 
Horaires : lu 14h-17h30, 
me 13h-18h, ma-je-ve 9h-11h30.  
La Chaux-de-Fonds 
Numa-Droz 75, 032 913 55 02, 
info-chx@cod-ne.ch. 
Horaires : lu 9h-11h30, 
ma 14h-17h30, je 14h-17h30. 
Infos : www.cod-ne.ch.

La sélection du COD
LIVRE Eclats d’Evangile.  
Chaque semaine pendant 
trois années, Marion Mul-
ler-Colard a lu et commen-
té l’Evangile pour le journal 
français Réforme. Elle nous 
offre à travers ses chroniques 
son portrait de Jésus-Christ  
et une magnifique occasion 
de méditation contempo-
raine et vivante du texte 
évangélique. 

Marion Muller-Colard, Montrouge : 
Bayard, Genève : Labor et Fides, 2017, 
456 pages.

DVD Il a déjà tes yeux. Paul 
est marié à Sali, et tout irait 
pour le mieux dans leur vie 
s’ils arrivaient à avoir un en-
fant. Un jour, Sali reçoit l’ap-
pel qu’ils attendaient depuis 
si longtemps : leur dossier 
d’adoption est approuvé. Il est 
adorable, il a 6 mois, il s’ap-
pelle Benjamin, il est blond 
aux yeux bleus… Il est blanc, 
ils sont noirs. Pour la famille 
de Sali, c’est le choc ! Une co-
médie qui nous met face à nos 
préjugés !

Jean-Baptiste Lucien, Paris : Pathé, 
2017, 95 minutes.

BD Dieu n’aime pas papa. 
Le petit Tao est triste depuis 
que son papa est parti. Mais 
qu’a bien pu faire ce papa 
pour s’attirer les foudres di-
vines ? Ce que Tao ne sait 
pas, c’est qu’il les a quittés 
pour vivre avec un homme. Sa 
maman, très croyante, refuse 
désormais à Tao tout contact 
avec celui qu’elle considère 
comme vivant dans le péché. 
Pour mettre de l’ordre dans sa 
tête, Tao dessine les histoires 
de la Bible, et y interroge 
Dieu. Un album étonnant, 
qui, sous couvert d’innocence 
enfantine, interroge la com-
plexité du monde adulte.

Davy Mourier, Camille Moog, 
Delcourt, 2016, 109 pages.
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Culte 
cantonal de 
la Réformation 
Di 5 novembre, 10h,  
temple du Bas, Neuchâ-
tel, suivi d’un apéritif di-
natoire. Accueil-café dès 
9h. Allocutions officielles 
à 11h30. Apéritif et re-
pas dès 12h. Théâtre à 
14h30. 

« Le site 
accueille 

plus de 15 000 
personnes 
par année »

Grand lifting
au Camp de Vaumarcus 
RENOUVEAU Un chauffage 
central à pellets, l’adjonction 
d’un ascenseur pour les per-
sonnes à mobilité réduite, une 
nouvelle cuisine et la création 
d’une grande terrasse devant 
la bâtisse. Voici 
les principales 
transformations 
a p p o r t é e s  a u 
bâtiment cen-
tral du Camp de 
Vaumarcus.

La rénova-
tion a nécessité 
deux ans de travaux, trois an-
nées d’études, pour un mon-
tant total de cinq millions de 
francs.
«Le bâtiment principal avait 
un urgent besoin de rénova-
tion, la création d’une dalle 
au premier étage était néces-
saire, car le sol se trouvait en 
très mauvais état», précise 
Olivier Pianaro, directeur de 
la Fondation Le Camp. 

Initiées en 1915 par le 
pasteur neuchâtelois et ani-
mateur de l’Union chrétienne 
des jeunes (UCJG), Charles 

Béguin, les rencontres à Vau-
marcus ont débuté sous des 
tentes dans la cour du châ-
teau. Rapidement, les jeunes 
ont été trop nombreux pour 
ce campement. Les respon-

sables ont donc 
décidé de louer 
le terrain sur-
plombant le lac 
à cheval sur la 
frontière sépa-
rant les cantons 
de  Ne uch â t e l 
et de Vaud, au-

jourd’hui propriété du Camp 
de Vaumarcus.
Actuellement, le site accueille 
plus de 15 000 personnes par 
année. «C’est un centre de 
rencontres, de formation, de 
loisirs et de vacances. Il per-
met à des jeunes de toute la 
Suisse de s’y rencontrer», 
explique le directeur. Entre 
les groupes scolaires en se-
maine verte, les chorales 
qui viennent f inaliser leur 
concert, les camps bibliques 
et de catéchisme, le lieu ac-
cueille également des congrès, 

des célébrations de mariage et 
des fêtes de famille.
En plus des nombreuses salles 
de conférence et du cadre 
idyllique avec vue sur le lac de 
Neuchâtel, le Camp compte 
à ce jour 288 lits, dont 135 en 
dortoirs et le reste en chambres 
d’une à huit personnes. 

«Nous avons perdu 32 lits 
lors de la rénovation, mais 
cela a permis d’agrandir les 
salles de conférence», ajoute 
Olivier Pianaro. Les coûts 
des travaux ont été couverts 
par trois millions de francs 
en dons, 800 000 francs de 
prêts sans intérêt des autori-
tés cantonales neuchâteloises 

et vaudoises, ainsi que de la 
Confédération, et un emprunt 
hypothécaire de 1,2 million de 
francs. La Fondation Le Camp 
est gérée par treize personnes, 
dont dix issues de l’UCJG. 

 Laurence Villoz, Protestinfo   

Après deux ans de travaux, le bâtiment 
central du Camp de Vaumarcus a 
rouvert ses portes au public le 
30 septembre dernier. 

Le nouveau bâtiment se veut propice à l’accueil de soirées d’entreprise.
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Célébration cantonale pour clôturer les 500 ans de la Réforme
ÉVÉNEMENT Avec le soutien 
de l’équipe du Jubilé de la Ré-
forme, la paroisse réformée 
de Neuchâtel se met « sur son 
31 » pour accueillir et orga-
niser le culte cantonal de la 
Réformation. La célébration 
promet d’être haute en cou-
leur avec la participation des 
chorales Bee’s Gospel et Evelles. 

Avec le support de des-
sins humoristiques, le prédi-
cateur du jour, le professeur 

Pierre Bühler, emmènera les 
participants à la découverte 
des interactions fructueuses 
entre liberté, service et joie. 
Une prestation dansée de la 
troupe d’Adel Mirad, sur des 
préludes de Gershwin inter-
prétés au piano par Simon 
Peguiron, permettra de pour-
suivre la méditation. Le culte 
se terminera par une partie 
officielle avec des allocutions 
de représentants des Eglises 

et des autorités politiques qui 
clôtureront le Jubilé des 500 
ans de la Réforme. 

Un apér it i f  d înatoi re 
permettra de se restaurer et 
de prolonger ce moment de 
convivialité. Pour conclure la 
journée, la compagnie Les Tré-
teaux du monde proposera un 
spectacle sur Martin Luther, 
offert par la Ville de Neuchâ-
tel, partenaire du Jubilé de la 
Réforme.  C.A./N.M.



NEUCHÂTEL28 Réformés | Novembre 2017

Promenade Marie Torel
Sa 28 octobre, 10h30-12h, 
départ de l’escalier ouest du 
péristyle de l’Hôtel de Ville.
Sur les traces des femmes 
du XVIe siècle. Infos : Elisa-
beth Reichen, 032 913 02 25 
ou 078 703 48 41, elisabeth.
reichen@eren.ch.

Concert-célébration 
« Chante-t-on la 
Réforme ? »
Di 29 octobre, 17h, temple de 
Peseux. Di 19 novembre, 17h, 
temple Farel, La Chaux-de-
Fonds. Avec des choristes des 
paroisses de l’EREN sous la 
direction de Paul-André Lei-
bundgut. Dans le cadre de la 
commémoration des 500 ans 
de la Réforme. Collecte. Prix 
indicatif : 30 fr.

Culte cantonal 
de la Réformation
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Ba s ,  Neuchâtel .  Voi r 
page 27. 

Spectacle de La Marelle 
« Painting Luther »
Di 12 novembre, 17h, salle 
de spectacle de Saint-Aubin. 
Luther sort du tableau d’une 
copiste et lui parle avec vi-
gueur de la Réforme. Infos : 
www.compagnielamarelle.ch.

Exposition « Les Fous 
de Dieu »
Jusqu’au 14 janvier, centre 
Dürrenmatt, Neuchâtel. Voir 
article page 25. 

 
RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Promenade Marie Torel
Sa 28 octobre, 10h30-12h, 
départ de l’escalier ouest du 
péristyle de l’Hôtel de Ville. 

Semaine des religions
Di 12 novembre, 16h, cha-
pelle interreligieuse de l’Hô-
pital Pourtalès. Echanges « La 
Paix. Quelle Paix ? ».

Culte-cantate 
et Terre Nouvelle
Di 29 octobre, 10h, collé-
giale. Johann Sebastian Bach, 
cantate no 80, « Ein feste Burg 
ist unser Gott ». Clara Melo-
ni, soprano ; Juliette de Banes 
Gardonne, alto ;
Zacharie Fogal, ténor ; Aram 
Ohanian, basse. Avec l’en-
semble vocal de la collégiale 
et l’ensemble Hexacorde.

Lecture biblique 
œcuménique
Lu 30 octobre, 13 et 20 no-
vembre, 14h.  Lecture de 
l’Evangile du dimanche sui-
vant.
Contacter Florian Schubert 
pour le lieu.

Groupe de prière 
paroissial
Ma 31 octobre et 28 no-
vembre, 17h, temple du Bas. 
Moment mis à part pour prier 
pour les activités paroissiales 
et les personnes qui les ani-
ment, mais aussi pour les di-
vers événements mondiaux. 
Entrée côté banque Coop.

Rencontre de méditation
Me 1er et 8 novembre, 18h15, 
collégiale 3. Infos : Thérèse 
Marthaler.

Groupe biblique 
œcuménique
Me 1er novembre, 18h30, 
salle de paroisse catholique 
de Saint-Norbert, « Jonas 3 ». 
Infos : Christophe Allemann. 

Méditation hebdomadaire
Chaque jeudi, 10h, temple du 
Bas, salle du refuge.

Accueil café migrants
Chaque jeud i ,  14h -17h, 
Centre paroissial des Valan-
gines. La paroisse propose 
un lieu d’accueil chaleureux 
où chaque migrant habitant 
Neuchâtel et ses environs 
est attendu et bienvenu. Ac-
cueil-rencontre autour d’une 
boisson et de quelques dou-
ceurs, coin cybercafé, coin 
méditation-silence dans le 
temple, cours de français, aide 
aux devoirs pour les enfants, 
jeux. Infos : Jocelyne Mussard, 
078 891 01 99, jocelyne.mus-
sard@eren.ch. 

Repas communautaire
Ve 3 novembre, 12h, temple 
du Bas.

Groupe café-partage
Ve 3 novembre et 1er dé-
cembre, 13h45, temple de La 
Coudre. Se renseigner auprès 
de Françoise Arnoux Liech-
ti pour d’éventuels change-
ments de dates. Ce groupe 
propose un temps de médi-
tation et de prière, suivi d’un 
moment de discussion au-
tour des thèmes de la foi, de 
la famille et de l’éducation. 
Toute personne désireuse de 
vivre sa foi dans l’échange et 
l’amitié est bienvenue. Infos : 
Françoise Arnoux Liechti, 
032 753 06 27 et Laurence 
Surdez, 032 725 85 60.

Culte cantonal 
de la Réformation
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas. Voir page 27. 

Atelier d’introduction 
à la méditation
Lu 6, 13 et 20 novembre, 
14h,  collégiale 3. Le mot 
« méditation » est à la mode. 
Mais que recouvre-t-il ? La 
pasteure Thérèse Marthaler 
et l’animatrice Eva Kaenzig 
proposent, dans le cadre du 
mouvement des aînés, trois 

Soirée jazz-
raclette
NEUCHÂTEL Sa 11 no-
vembre, 18h-22h, foyer 
et chapelle de l’Ermi-
tage. Concert d’Olivier 
Magarotto, pianiste de 
l’émission de la RTS 
« Les Dicodeurs ». Son 
spectacle intitulé « Ele-
ments » se veut une in-
vitation au voyage, dans 
la profondeur des élé-
ments fondateurs de la 
tradition chinoise. Méta-
phore du cycle de la vie 
et de l’univers, les élé-
ments Terre, Feu, Bois, 
Métal et Eau ouvrent 
vers un voyage intérieur. 
Laissez-vous guider aux 
sons des cordes du pia-
no d’Olivier Magarotto, 
des baguettes de Johan 
Wermeille à la batterie 
et de l’archet de Fabien 
Sevilla à la contrebasse. 
Venez découvrir et vous 
laisser emmener dans 
une musique parfois mé-
ditative et zen ou ryth-
mique et entraînante, 
selon les différents ta-
bleaux musicaux. 
Apéro-raclette au foyer 
de l’Ermitage de 18h 
à 20h45. Concert à la 
chapelle de l’Ermitage 
à 21h. Prix des billets : 
20 fr. pour le concert, 
10 fr. pour les enfants 
de 6 à 16 ans.
Infos : www.oliviermaga-
rotto.ch, www.facebook.
com/jazzraclette. 
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séances de découverte et d’en-
traînement qui s’intéresse-
ront au corps, à la posture, au 
souffle et au silence intérieur 
à travers différentes manières 
de méditer. Prix : 30 fr. pour 
les trois rencontres.
Si l’expérience vous convainc 
ou si vous êtes déjà familiari-
sés avec la méditation, vous 
êtes cordialement invités à 
rejoindre les rencontres de 
méditation chrétienne si-
lencieuse, gratuites, qui se 
tiennent les 1er et 2e mercre-
dis de chaque mois à la salle 
des pasteurs de 18h15 à 19h45. 
Infos et inscriptions : Thérèse 
Marthaler, 032 730 29 36, tp-
marthaler@net2000.ch.

Espace de parole pour 
personnes endeuillées
Ma 7 novembre, 18h30, salle 
de paroisse de la Maladière. 
Ce lieu d’accueil, destiné à 
toute personne confrontée à 
la mort d’un proche, offre l’oc-
casion de partager son vécu, 
ses difficultés, ses questions et 
ses ressources, dans un cadre 
confidentiel et animé par des 
professionnels. Gratuit et sans 
inscription, chaque premier 
mardi du mois. Infos : Chris-
tophe Allemann.

Rendez-vous de l’amitié 
Me 8 novembre, 14h30-17h, 
Centre paroissial des Valan-
gines. « L’ordinaire d’une 
nature extraordinaire », par 
Marc Burgat.

Vente paroissiale 
du lieu de vie Est
Sa 11 novembre, 10h-16h30, 
chapelle de la Maladière. « Ce 
qui se vend… et ce qui ne se 
vend pas ! », l’équipe de pré-
paration vous attend de pied 
ferme avec ce qui se vend : 
pâtisseries, boissons, bro-
cante, tombola, livres, fleurs, 
bijoux, artisanat. De quoi 
régaler vos yeux et vos pa-
pilles ! Nous vous attendons 

aussi pour partager et décou-
vrir ce qui ne se vend pas : les 
sourires, la joie, la bonne hu-
meur, la convivialité, le temps 
de se parler et de vivre ! Nous 
sommes convaincus que tout 
ce qui n’a pas de prix a bien 
davantage de valeur que tout 
ce que l’on peut acheter ! Et 
c’est avec vous que nous avons 
envie de partager tout cela ! 
Alors bienvenue !
Repas de midi : jambon et 
salades de pommes de terre 
ou ramequin et salade verte. 
Sur demande, Alain Jaccard, 
032 724 59 79, se déplace chez 
vous pour recevoir des objets 
de brocante et de tombola.

Danses méditatives
Je 16 novembre, 19h30, col-
légiale 3. Avec Marie-Claire 
Vallotton.

Prière commune de Taizé
Di 19 novembre, 18h, église 
Notre-Dame de la Paix, La 
Chaux-de-Fonds.

Themennachmittag
Ma 21 novembre, 14h30, 
Poudrières 21. Infos : Elisa-
beth Müller Renner.

Session œcuménique 
de préparation au baptême
Me 22 novembre, 20h, salle 
catholique Vieux Châtel 6. 
Une soirée pour partager 
questions et réponses sur le 
baptême Parrains et mar-
raines sont cordialement in-
vités.

Culte pour les familles 
et soirée jeux
Sa 25 novembre, 18h, temple 
de La Coudre, participation 
des catéchumènes.
Célébration pour les enfants 
et les adultes suivie d’un re-
pas canadien. Soirée jeux dès 
19h30. 

Thomasmesse
Di 26 novembre, 18h, temple 

du Bas. Sur le thème de l’at-
tente :  de qui  ? De quoi  ? 
Pourquoi ? Musique, ateliers, 
chants, si lence, lumière, 
écoute et méditation. La cé-
lébration sera suivie d’un re-
pas canadien festif. Infos : 
jocelyne.mussard@eren.ch, 
078 891 01 99.

Récital d’orgue 
Di 19 novembre, 17h, temple 
de Serrières. Norberto Brog-
gini accompagné d’un cornet-
to. Entrée libre, collecte.

Exposition « Les Fous 
de Dieu »
Jusqu’au 14 janvier, centre 
Dürrenmatt. Voir ar t icle 
page 25. 

JEUNESSE
Culte de l’enfance
Sa 28 oc t , 9h30 -11h30, 
Centre paroissial des Valan-
gines. Thème de l’année : 
« Bon voyage ». Thème de la 
rencontre : « Voyage vers l’es-
clavage ». Infos : Marika Miaz, 
032 853 15 15 ou 079 365 83 50. 

Culte de l’enfance 
La Coudre
Chaque vendredi, 15h30-
17h, temple de La Coudre, 
sauf pendant les vacances 
scolaires. Thème de l’année : 
« Les arbres dans la Bible ». 
Les enfants de 6 à 13 ans sont 
accueillis à la sortie de l’école 
avec un goûter. La séance dé-
bute à 16h. 
Infos : Christophe Allemann, 
079 237 87 59, christophe.al-
lemann@eren.ch et Michèle 
Scarnera, 032 724 39 21, scar-
nera@net2000.ch. 

KT1 
Je 16 nov, 18h-20h30, Centre 
paroissial des Valangines. « La 
Bible » : tiens, il sert à quoi ce 
livre, qu’est-ce qu’il y dedans… 
comment le lire… et est-ce que 
la Bible a encore un sens au-
jourd’hui ? Pique-nique.

Souper 
cinéma
NEUCHÂTEL Ve 24 no-
vemb re ,  18h - 2 2h , 
Centre paroissial des 
Valangines. Projection 
de « White Sun », film 
népalais de Deepak 
Rauniyar. Un film lu-
mineux, esthétique et 
plein d’humour qui ra-
conte le Népal d’hier 
et d’aujourd’hui, avec 
ses contrad ict ions, 
ses traditions et les 
nombreux défis que le 
pays doit relever. Une 
véritable plongée dans 
« l’ailleurs ». Chandra 
retourne dans son vil-
lage après dix ans de 
guerre dans les rangs 
de la guérilla maoïste. 
Il doit participer aux 
o b s è q u e s  d e  s o n 
père fervent royaliste 
comme l’est son frère 
Surja. Dans ce village, 
selon la tradition, seuls 
les hommes peuvent 
por te r  l a  dépou i l l e 
jusqu’au lieu de la cré-
mation, au bord de la 
rivière. Mais il n’y a 
plus que des vieillards, 
des femmes et des en-
fants au village et le 
chemin est très escar-
pé… La tâche incombe-
ra donc aux deux frères 
dont  l ’antagonisme 
éclatera rapidement. 
Chandra devra cher-
cher de l’aide dans le 
village voisin, et les so-
lutions seront parfois… 
assez créatives !
Souper aux saveurs 
d’ici et d’ailleurs à 18h. 
Film à 20h. En faveur 
de Terre Nouvelle. Prix 
indicatif : 25 fr. Inscrip-
tion au secrétariat pa-
roissial, 032 725 68 20, 
paroisse.ne@eren.ch. 
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Je 23 novembre, 18h-20h30, 
Centre paroissia l des Va-
langines. « LʼEglise d’il y a 
2  000  ans » : au début, i ls 
n’étaient que très peu à croire 
en Jésus-Christ et à se réunir. 
Parfois, comme dans l’Empire 
romain, ils devaient se cacher 
pour échapper aux persécu-
tions. On les accusait même 
de cannibalisme ! Un voyage 
dans l’histoire pour partir à 
la rencontre des chrétiens du 
temps des catacombes, leur 
vie, leur foi, leurs luttes. Re-
pas canadien.
Du sa 2 au di 3 décembre, 
week-end au Camp de Vau-
marcus. « Dieu ? Tout est dans 
le point d’interrogation. » 
Rendez-vous le samedi 2 dé-
cembre à 9h45 au Camp de 
Vaumarcus. Le camp se ter-
mine le dimanche à 16h15.

KT2 – Dialogue 
d’un bout à l’autre
Ma 14 novembre, 12h-13h30, 
foyer de La Côte à Corcelles. 
Partage avec les résidents. Re-
pas offert.
Ma 28 novembre, 18h-20h30, 
Centre paroissial des Valan-
gines. « Sectes ou quand on 
devient marionnette » : qu’est-
ce qu’une secte ? Réflexion sur 
le succès de certaines sectes 
pour en comprendre les dan-
gers. Pique-nique.

Culte de l’enfance 
aux Valangines
Sa 18 novembre, 9h30 -
11h30, Centre paroissial des 
Valangines. Thème de l’an-
née : « Bon voyage ». Thème 
de la rencontre : « Retour au 
pays ». Infos : Marika Miaz, 
032 853 15 15 ou 079 365 83 50.

Ecole du dimanche
Di 19 novembre, 10h, col-
légiale. Du plus petit au plus 
grand, pour retrouver le plai-
sir d’aller à l’église en famille. 
Les enfants participent à la 
première partie du culte puis 

se rendent dans des salles 
pour un programme appro-
prié à leur âge. Des parents et 
des jeunes prennent ces mo-
ments en charge. Infos : Del-
phine Collaud, 032 721 22 90, 
delphine.collaud@eren.ch. 

Culte pour les familles 
et soirée jeux
Sa 25 novembre, 18h, temple 
de La Coudre. Participation 
des catéchumènes.
18h, célébration pour les en-
fants et les adultes suivie d’un 
repas canadien. Soirée jeux 
dès 19h30. 

Eveil à la foi
Di 3 décembre, 14h-17h30, 
Montmirai l. « Au coin du 
feu », rencontre cantonale 
d’entrée dans l’Avent. 

CONTACTS
Présidente de paroisse : 
C a t h e r i n e  B o s s h a r d , 
032 853 68 17,
cbosshard@bluewin.ch. 
Secrétar iat :  faubourg de 
l’Hôpital 24, 2000 Neuchâtel, 
lu-ve, 8h-11h30, 032 725 68 20, 
paroisse.ne@eren.ch.
Ministres – Nord, Valangines 
et Ermitage : Constantin Ba-
cha, pasteur,
032 730 13 22, constantin.ba-
cha@eren.ch ;
Ysabelle de Salis, pasteure, 
032 725 36 00, ysabelle.desa-
lis@eren.ch. 
Sud, collégiale et temple du 
Bas : Delphine Collaud, pas-
teure, 032 721 22 90, delphine.
collaud@eren.ch ;
Est, La Coudre, Maladière et 
Chaumont : Christophe Alle-
mann, pasteur, 079 237 87 59, 
christophe.allemann@eren.ch ;
Ouest, Serrières et commu-
nauté de langue allemande : 
Florian Schubert, pasteur, 
032 721 28 46, f lorian.schu-
bert@eren.ch. 
Enseignement religieux à 
l’école :  Christophe Alle-
mann, pasteur, 079 237 87 59, 

christophe.allemann@eren.ch. 
Diaconie : Jocelyne Mussard, 
diacre, 078 891 01 99, jocelyne.
mussard@eren.ch. 
Aumôner ie des homes : 
Hélène Guggisberg, diacre, 
079 592 91 19, helene.guggis-
berg@eren.ch. 

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

Spectacle de la Marelle 
« Painting Luther » 
Di 12 novembre, 17h, salle 
de spectacle de Saint-Aubin. 
Luther sort du tableau d’une 
copiste et lui parle avec vi-
gueur de la Réforme. Infos : 
www.compagnielamarelle.ch. 

Brunch à Bevaix 
Sa 18 novembre, 11h-13h30, 
salle de paroisse de Bevaix. 
Délicieuse soupe aux légumes, 
buffet de campagne et pâtis-
series, de quoi se réchauffer 
dans l’automne avançant ! In-
fos : Yves Bourquin.

Tournois de jass
Sa 2 décembre, 14h-17h45, 
Maison de paroisse de Cor-
taillod. Le Comité de l’Etoile 
(réseau de jeunes) organise un 
tournoi de jass, dans le but de 
soutenir les activités du KT. 
Inscriptions ouvertes à tous 
les groupes paroissiaux, jeunes 
et moins jeunes, par paire ou 
individuelles jusqu’au 29 no-
vembre. Boissons et collation 
sur place. Collecte à la f in. 
Contact : Vincent Schneider.

Concert d’orgue 
Ve 10 novembre, 20h, temple 
de Saint-Aubin. Concert par 
Simon Péguiron, parra in 
des orgues de Saint-Aubin. 
Œuvres de César Franck, 
Bach, Liszt, Messiaen, Duru-
flé, Mendelssohn et Péguiron. 
Entrée libre, collecte.

Concerts du chœur 
mixte de la Béroche
Sa 18 novembre, 20h, temple 
de Saint-Aubin. Accompagné 
de l’Ensemble instrumental 
neuchâtelois. Au programme : 
« Le Messie » de Haendel. En-
trée libre, collecte.

Etude biblique
Me 22 novembre, 20h-21h30, 
cure des Vermondins 18, 
Boudr y.  «  Leadersh ip en 
conf l it   :  e t  moi ,  e t  moi , 
émois » (1 Co 3, 5-23).

Cultes 
radiodiffusés 
de l’Avent
LE JORAN Di 26 no-
vembre, 3 et 10 dé-
cembre, 10h, temple 
de Boudry. La paroisse 
du Joran accueille la 
radio suisse romande à 
l’occasion de trois cé-
lébrations. Le temple 
de Boudry ouvre ainsi 
ses portes et élargit ses 
murs à des auditeurs 
de tous horizons, de 15 
à 20 000 personnes. 
Les paroissiens sont 
conviés à venir participer 
à ces trois événements 
uniques pour transmettre 
la  fe rveur  de leurs 
chants, le témoignage 
de leur confiance et la 
force que donnent les 
liens communautaires. 
Rendez-vous à 9h30 au 
temple de Boudry.
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Marché solidaire 
Terre Nouvelle
Ve 1er décembre, 10h-12h30, 
Maison de paroisse de Cor-
taillod.

JEUNESSE
Journée bricolages 
de Noël 
Sa 2 décembre, 9h30-11h et 
14h-16h30, cure de Bevaix. 
Créez, avec vos enfants, des 
objets de Noël, des cadeaux 
faits par soi-même ou déco-
rez des pains d’épices. Tout 
le matériel à disposition pour 
un prix symbolique. Boissons 
offertes. Infos : Yves Bour-
quin.

CONTACTS
Prés ident de paro isse : 
Jacques Péter, chemin des 
Sag nes  11,  2022 Beva i x , 
032  926  33  67, j-a-peter@
bluewin.ch. 
S e c r é t a r i a t  :  p l a c e  d u 
Temple 17, 2016 Cortaillod, 
032 841 58 24, joran@eren.ch. 
M i n i s t r e s  –  B e v a i x  : 
Yves Bourqu in,  pasteur, 
032 846 12 62, yves.bourquin@
eren.ch ;
B o u d r y  :  I s a b e l l e  O t t-
B a e c h l e r ,  p a s t e u r e , 
032 842 10 41, isabelle.ott-
baechler@eren.ch ;
Cor ta i l lod :  vacant. Pour 
toute information, contacter 
Isabelle Ott-Baechler, pas-
teure à Boudry ;
La Béroche : Marianne Gué-
roult, pasteure, 032 525 85 52, 
marianne.gueroult@eren.ch. 
Animat ion e t d iacon ie : 
Vincent Schneider, diacre 
en formation, 078 404 77 54, 
vincent.schneider@eren.ch. 
Aumôner ie des homes : 
Daniel Ga lataud, d iacre, 
079 791 43 06, daniel.gala-
taud@eren.ch.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

Culte du souvenir 
Sa 18 novembre, 17h, temple 
de Bôle. Une célébration qui 
réunit les familles directe-
ment touchées par un deuil et 
leur permet de sentir qu’elles 
ne  sont  pa s  seu les  da ns 
l’épreuve. 

Culte solidaire autour 
d’un brunch
Di 29 octobre, 10h, Maison 
de paroisse de Bôle. Dans le 
cadre de la campagne d’au-
tomne, la paroisse accueille 
deux jeunes Béninois qui 
viennent en Europe dans le 
cadre du Forum internatio-
nal R500. Ils partageront avec 
nous leur quotidien, notam-
ment dans le cadre du culte 
dominical qui se déroulera 
autour d’un brunch.

Concert-célébration 
« Chante-t-on la 
Réforme ? »
Sa 29 octobre, 17h, temple 
de Peseux. Avec des choristes 
des paroisses de l’EREN sous 
la direction de Paul-André 
Leibundgut. Dans le cadre 
de la commémoration des 
500 ans de la Réforme. Col-
lecte. Prix indicatif : 30 fr.

Vente de paroisse
Sa 4 novembre, 10h-15h, 
Maison de paroisse de Bôle. 
Café, pâtisserie, fruits et lé-
gumes, brocante, livres jeux. 
Repas spaghetti dès 11h45. Le 

premier samedi de novembre, 
les habitants des différents 
villages de La BARC se re-
trouvent pour la tradition-
nelle vente. L’année passée, 
le résultat a été exceptionnel, 
grâce aux bénévoles, aux jar-
diniers, aux brocanteurs en 
herbe et aux clients ! 

Les organisateurs de la vente 
attendent vos dons (puces, 
livres, jeux, fruits et légumes) 
le samedi 28 octobre de 9h 
à 12h, le mardi 31 octobre 
et jeudi 2 novembre de 18h 
à 20h. Pour les habitants de 
Bôle ou en cas de besoin, un 
ramassage peut être prévu à 
domicile. Pour toute ques-
tion, contactez Alfred Kaspar, 
032 842 40 76 ou 078 647 52 93, 
kaspar.alfred@gmail.com. 

Concert du chœur 
de Colombier La BARC 
Ve 8 décembre, 20h et di 
10 décembre, 17h, temple 
de Colombier. Programme : 
«   L a  M e s s e  e n  s o l   »  e t 
« Psaume 23 » de F. Schu-
bert, « Hör mein Bitten » de 
F.  Mendelssohn. Solistes : 
Alice Grandjean, soprano ; 
René Covarrubias, ténor ; 
Léo Schneider, baryton ; Ro-
bert Märki, orgue. Avec l’Or-
chestre de l’avant-scène et le 
Trio Mistral (Olivier Piguet, 
violon ; Johannes Burghoff, 
violoncelle et Maïko Inoue, 
piano). Direction dʼYves Senn. 
Prix des places adultes : 25 fr. 
Prix des places pour les en-
fants jusqu’à 16 ans : 15 fr. Lo-
cation dès le 3 décembre à la 
mercerie « Le petit bonheur », 
rue Haute 16, 032 841 24 94. 

Cafés contacts Colombier
Chaque lundi, 9h-10h30, ave-
nue de la Gare 1a, Colombier.

Cafés contacts Bôle
Chaque jeudi, 9h-10h30, 
Maison de paroisse de Bôle.

Rencontre Elim
Me 1er novembre, 18h15, 
temple de Bôle.

CONTACTS
Présidente de paroisse : Na-
tacha Aubert, 032 724 38 13, 
nacths@vtx.ch. 
Ministres – Auvernier et Co-
lombier : Cécile Malfroy, pas-

« La Réforme : 
grande idée 
ou marketing 
d’enfer ? »
LA BARC Je 16 no-
vembre, 20h, Maison 
de paroisse de Bôle. 
Conférence de Gabriel 
de Montmollin. Plus de 
20 millions de lecteurs 
ont eu sous les yeux un 
texte de Martin Luther 
durant la vie du réforma-
teur. Certains historiens 
voient dans la naissance 
du protestantisme en 
1517 la première cam-
pagne de presse de l’his-
toire. La naissance de 
l’imprimerie soixante ans 
avant la Réforme peut 
être ainsi considérée 
comme un événement 
clé des succès de cette 
dernière. Cette alliance 
d’une techn ique de 
communication et d’une 
grande idée suscite des 
interrogations passion-
nantes, car elle met en 
question l’idée qu’une 
grande intuition peut se 
suffire à elle-même, in-
dépendamment de tout 
marketing. Directeur du 
Musée international de 
la Réforme à Genève et 
commissaire de sa der-
nière exposition « Print ! 
Les premières pages 
d’une révolution », le 
théologien, journaliste et 
éditeur Gabriel de Mont-
mollin revient sur ces 
liens étonnants entre 
Luther et Gutenberg. 
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teure, 076 393 64 33, cecile.
Malfroy@eren.ch ;
Bôle : Bénédicte Gritti Geiser, 
pasteure, 032 842 57 49, bene-
dicte.grittigeiser@eren.ch ;
Rochefor t : Sylvane Auvi-
net, pasteure, 078 657 77 84,  
sylvane.auvinet@eren.ch. 
Aumônerie des homes : Vy 
Tirman, diacre, 078 668 53 46. 
Location de la Maison de 
paroisse de Bôle : Jacqueline 
Kernen, 032 842 59 21 ou
079 758 75 23, pierre.kernen@
bluewin.ch. 

ACTUEL
Convocation à une 
Assemblée de paroisse 
extraordinaire
Me 8 novembre, 20h, Mai-
son de paroisse de Peseux, 
rue des Granges 8. Ordre du 
jour : 1) Courte méditation. 2) 
Rénovation de la Maison de 
paroisse de Peseux et affecta-
tion du fonds Hélène Graber. 
3) Divers. 

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

Concert-célébration 
« Chante-t-on la 
Réforme ? »
Sa 29 octobre, 17h, temple 
de Peseux. Avec des choristes 
des paroisses de l’EREN, dans 
le cadre de la commémoration 
des 500 ans de la Réforme. 
Collecte. Prix indicatif : 30 fr.
Prière œcuménique
Chaque mardi, 9h-9h30, 
Maison de paroisse de Peseux.

Vente de paroisse
Sa 4 novembre, salle de spec-
tacle de Peseux. Petits-déjeu-
ners dès 8h, repas, stands, 
diverses animations. Pièce de 
théâtre à 17h. 

Age d’or
Lu 20 novembre, 14h30, 
Maison de paroisse de Peseux. 
« Créations automnales », dé-
couvertes visuelles et tactiles 
avec Ariane Moser.

Club de Midi
Je 30 novembre, 12h, Maison 
de paroisse de Peseux, fête de 
Noël. Infos : M. Langenegger, 
032 730 66 16.

JEUNESSE
« ReformAction »
3 au 5 novembre, festival jeu-
nesse à Genève, dès 14 ans. 
In fos   :  Dan iel  Mabongo, 
032 731 22 00.

Groupe de jeunes 
et Culte de l’enfance
Di 19 novembre, 9h-17h30, 
Maison de paroisse de Peseux, 
journée pour préparer la fête 
de Noël.

CONTACTS
Présidente de paroisse : Mar-
tine Schläppy, 032 731 15 22, 
mschlappy@net2000.ch. 
Ministres : Daniel Mabongo, 
pasteur, 032 731 22 00, daniel.
mabongo@eren.ch ;
H y o n o u  P a i k ,  p a s t e u r, 
032 731 14 16, hyonou.paik@
eren.ch. 
Aumônerie du home : Vy Tyr-
man, diacre, 078 668 53 46.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

Culte café croissant
Di 12 novembre, 10h, Foyer de 
Saint-Blaise, suivi du témoi-
gnage au temple de Françoise 
Vouga, « Une foi nourrie par la 
différence ». 

Culte de bénédiction
Di 19 novembre, 10h, temple 
de Saint-Blaise, avec prière et 
imposition des mains. 

Souper ciné
Ve 27 octobre, 18h30, Centre 
paroissial de Cressier. Film 
« Bienvenue à Marly-Go-
mont », de Julien Rambaldi. 
Sur inscription préalable uni-
quement.  
 
Boutique de Noël 
Le Landeron
Ve 24 novembre,  aula du 
centre administratif du Lan-
deron.  Accuei l  dès 8h45 
avec café, croissants et bon-
hommes en pâte. Dès 12h, 
pot-au-feu maison au prix de 
10 fr., canapés, sandwichs, 
grand buffet de pâtisseries, 
desserts maison. Tombola, 
artisanat, musique.

Concert des 
« Seeland Singers »
Ve 1er décembre, 19h30, 
temple du Landeron. Chœur 
de gospel composé de vingt-
cinq dames dirigées par Bru-
no Wyss. Le répertoire est 
avant tout doté d’anciens et 
nouveaux chants gospel. 

Boutique de Noël Marin
Sa 2 décembre, 9h-15h, Es-
pace Perrier à Marin. Bou-
tiques de couronnes, calen-
driers de l’Avent, artisanat, 
marché de fruits et légumes 
et de pâtisseries. Bar à dispo-
sition. Menu de midi : salade 
mêlée, émincé de poulet et 
riz. Spectacle de magie. Pour 
les petits : bricolages et pêche 
au trésor.

Ora et Labora 
Chaque lundi, 7h15, chapelle 
de Saint-Blaise, excepté pen-
dant les vacances scolaires. 

Foyer ouvert 
Chaque lundi, 8h-10h, Foyer 
de Saint-Blaise, excepté pen-

Théâtre 
de la troupe 
Artishow
L’ENTRE-2-LACS Ve 17 
et sa 18 novembre, 20h, 
Centre paroissial de 
Cressier. « Si on recom-
mençait », une pièce 
de théâtre d’Eric-Em-
manuel Schmitt. Par un 
phénomène étrange, 
Alexandre Suchet fait 
un bond dans le pas-
sé et se retrouve face 
à lui-même, quarante 
ans plus tôt, lors d’un 
jour crucial de son exis-
tence. Cela le replonge 
face à des décisions 
difficiles, des choix im-
portants, des regrets… 
Il revoit le jeune homme 
qu’il était, les femmes 
qu’il côtoyait, sa grand-
mère qu’il aimait. Pren-
drait-il les mêmes déci-
sions maintenant qu’il 
connaît son existence ? 
Dans la vie, fait-on ce 
que l’on veut ou ce que 
l’on peut ? Choisit-on ? 
Est-on libre ? Et si on 
recommençait…
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dant les vacances scolaires et 
les jours fériés, pour un mo-
ment convivial autour d’un 
café. 
Chaque vendredi, dès 14h, 
Foyer de Saint-Blaise, thé et 
jeux.

Café de l’amitié 
et du partage
Chaque mercredi, dès 9h, 
Centre paroissial de Cressier, 
rencontre œcuménique.

Repas du mardi 
Ma 7 et 21 novembre, 12h, 
cure,  Mar in.  Inscr ipt ion 
le lundi matin auprès de 
Mme Lœtscher, 032 753 47 15. 

Rencontres de prière 
Le Landeron
Je 2, 16 et 30 novembre, 
9h30-10h30, temple du Lan-
deron.

Temps de méditation 
et de prière Lignières
2e et 4e dimanche du mois, 
19h, temple de Lignières. 

Prière pour les autorités 
Chaque 1er mardi du mois, 
12h, Foyer de Saint-Blaise. 

Louange et prière 
du dernier jeudi du mois 
Je 30 novembre, 20h, cha-
pelle de Saint-Blaise.

Célébration avec le foyer 
Perce-Neige
Ma 7 et 21 novembre, 16h30, 
temple de Lignières, célébra-
tion œcuménique.

Mouvement chrétien 
des retraités
Ma 28 novembre, 16h30, 
salle sous l’église catholique 
de Saint-Blaise. Rencontres 
œcuméniques. Infos : Jean-
Luc Vouga, 032 753 71 68, 
jean.luc.vouga@gmail.com, 
www.mcr-viemontante.ch. 

Lectio divina 
Di 26 novembre, 18h-19h, 
chapelle de Marin. Pour mé-
diter en lisant la Bible. Celles 
et ceux qui le souhaitent 
peuvent participer à un par-
tage et apport théologique de 
19h10-19h45. 

JEUNESSE
Culte de l’enfance 
Chaque dimanche, 10h, Foyer 
de Saint-Blaise, excepté pen-
dant les vacances scolaires. 

Garderies 
Chaque dimanche, 10h, 
Foyer de Saint-Blaise, excep-
té pendant les vacances sco-
laires. 
Chaque d imanche l o r s 
des cultes à Cressier, 10h, 
Centre paroissial de Cressier, 
excepté pendant les vacances 
scolaires.

« JeuDis Dieu »
Je 2, 9, 16, 23, et 30 no-
vembre, 17h15-18h15, Centre 
paroissial de Cressier. Thème : 
« Dieu, compagnon de ma 
vie ». Pour les enfants de la 
3H à 7H. Infos et inscrip-
tions auprès de Nicole Gouin, 
032 841 62 74, n.hinterholz@
net2000.ch. 

Groupe de jeunes BUZZ
En principe chaque vendredi, 
19h30, Foyer de Saint-Blaise. 
Infos et programme complet : 
Jonathan Thomet, animateur 
de jeunesse, 078 868 83 64, jo-
nathan.thomet@entre2lacs.
ch. 

CONTACTS
Président de paroisse : vacant.
Ministres – Le Landeron-Li-
gnières : Zachée Betché, pas-
teur, 076 488 05 57, zachee.
betche@eren.ch ;
Cornaux-Enges-Cressier-
Thielle -Wavre : Jean-Phi-
l i p p e  C a l a m e ,  p a s t e u r, 
032 757 11 04, jean-philippe.
calame@eren.ch ;

Saint-Blaise–Hauterive–Marin : 
Raoul Pagnamenta, pasteur, 
032 753 61 28, raoul.pagna-
menta@eren.ch ;
D i d i e r  W i r t h ,  p a s t e u r, 
032 753 71 00.
Animateur de jeunesse : Jona-
than Thomet, 078 868 83 64, 
jonathan.thomet@entre2lacs.
ch. 
Aumônerie des homes : Hé-
lène Guggisberg, diacre en 
formation, 079 592 91 19, he-
lene.guggisberg@eren.ch ;
Daniel Ga lataud, d iacre, 
079 791 43 06, daniel.gala-
taud@eren.ch. 

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

P’tit Festival des films 
du Sud
10 et 11 novembre, salle de 
spectacle de Fontainemelon. 
Thème : « Quel espoir dans 
l’exil ? » Cette année encore, 
le P’tit festival des f ilms du 
Sud présente des histoires 
d’un monde qui n’est pas le 
nôtre. Des histoires de per-
sonnes qui n’ont pas notre 
chance de vivre dans un pays 
en paix. C’est notamment le 
cas au Togo, où le projet de 
DM-échange et mission et 
ses partenaires vise à faire 
avancer les idées de récon-
ciliation, de bonne gouver-
nance et de citoyenneté res-
ponsable. Les recettes du 
festival seront destinées à 
soutenir cette action. 

Ve 10 novembre, 18h, « En 
attendant le bonheur » (Mau-
ritanie), une dernière halte 
avant un hypothétique exil 
en Europe. 20h30, « Un chant 
pour Beko » (Arménie), une 
plongée dans un camp de mi-
grants où vivent notamment 
des enfants.
Sa 11 novembre, 9h30 -
11h30, matinée enfants du 
monde, « Jiburo – sur le che-
min de la maison » (Corée), 
l’histoire d’un petit garçon 
de la ville, en vacances chez 
sa g rand-mère à la  cam-
pagne, sans internet. 17h30, 
« L’autre r ive » (Géorgie), 
Tedo part à la recherche de 
son père en fuyant une vie de 
violence et de haine. 20h15, 
«  Nous 3 ou r ien » (Iran/
France), l’histoire d’un exil 
en France, pour fuir l’Iran et 
ses ayatollahs. Entrée libre, 
un chapeau attend les spec-
tateurs à la sortie. 

Club des aînés 
Dombresson
Ve 3 novembre, 14h, salle 
de paroisse de Dombres-
son. « L’Ukraine, ce pays mal 
connu », conférence et film de 
P.-A. Ducommun. 
Ve 24 novembre, 14h, salle 
de paroisse de Dombresson. 
« Que ma joie demeure (pay-
sages) », conférence et film de 
Philippe Bovay.

Groupe des aînés Cernier
Me 8 novembre, 14h30, Po-
mologie, rue Henri-Calame 
8, Cernier. « Périple sur les 
chemins de Saint-Jacques de 
Compostelle », par Carole 
Rossetti. Infos : Luc Genin.

Groupe de partage 
et de réflexion
Dernier mardi du mois, 
9h45-11h30, salle de paroisse 
de Coffrane. Infos : Marc Bur-
gat, 032 857 13 86.
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JEUNESSE
Précatéchisme Savagnier-
La Côtière-Engollon
Je 2, 16 et 30 novembre, 
12h-13h15, ancien collège de 
Vilars. Pique-nique. Infos : 
Francine Cuche Fuchs.

Groupe de jeunes 8H 
à 11H
Ve 17 novembre, 18h15-
21h30, salle de paroisse de 
Coffrane. Pique-nique.
Infos : Francine Cuche Fuchs.

Ciné-Dieu
Ve 24 novembre, 15h30-
17h30, salle de paroisse de 
Coffrane. Infos : Esther Berger.

Catéchisme
Ma 14 novembre, 17h15-
19h30, maison de paroisse 
Farel, Cernier. Infos : Sandra 
Depezay.

La Récré Dombresson
Ve  3  e t  24  novemb re , 
12h-13h15, salle de paroisse 
de Dombresson. Pique-nique. 
Infos : Luc Genin.

Précatéchisme 
Dombresson
Ve 10 e t  17 novembre, 
12h-13h15, salle de paroisse 
de Dombresson. Pique-nique. 
Infos : Christiane Diacon, 
032 853 46 01.

La Récré Savagnier
Ve 10 e t  24 novembre, 
15h15-17h, salle de paroisse 
de Savagnier. Infos : Francine 
Cuche Fuchs.

CONTACTS
Prés ident de paro isse : 
J e a n - D a n i e l  R o s s e l e t , 
032 853 51 86, jean-daniel.ros-
selet@net2000.ch. 
Min i s t r e s  –  Les  Gene -
veys-sur-Coffrane, Montmol-
lin, Fontaines, Les Hauts-Ge-
neveys :  Francine Cuche 
Fuchs, pasteure, 032 931 62 38, 
francine.cuche@eren.ch. 

Dombresson, Vi l l iers, Le 
Pâquier, Savagnier : Alice Du-
port, pasteure, 032 852 08 77, 
alice.duport@eren.ch ;
Coffrane, Boudevilliers, Va-
langin, Fenin, Vilars, Saules, 
Engollon : Esther Berger, pas-
teure, 032 969 20 80, esther.
berger@eren.ch ;
Cernier, Fontainemelon, 
Chézard–Saint-Martin : San-
d r a  D e p e z ay,  p a s t e u re , 
032 853 81 38, sandra.depe-
zay@eren.ch. 
D i a c r e  :  L u c  G e n i n , 
079 736 69 04, luc.genin@
eren.ch.
Secrétariat : ma et ve, 8h30-
11h30, rue du Stand 1, 2053 
Cernier, 032 853 64 01, pa-
roisse.vdr@eren.ch. 
Aumôner ie des homes : 
R ico Gabathuler, d iacre, 
032 968 56 36, rico.gabathu-
ler@eren.ch. 

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

Bric-à-brac
Chaque jeudi et le 1er same-
di du mois, 9h-11h30, rue Dr 
Rœssinger, Couvet.

Rencontre de prière 
avec Sœur Odette
Lu 6 et 20 novembre, 18h, 
Foyer de l’Etoile, Couvet.

Rencontre de « Net 
for God »
Je 30 novembre, 19h30, cure 
de Môtiers.

Prière avec chants 
de Taizé
Je 2 novembre,  20h15, 
temple des Verrières.

Club de midi 
Ma 7 et 21 novembre, 12h, 
CORA, Fleurier.

Repas contact 
Ma 28 novembre ,  r en -
dez-vous à 11h30 au temple 
de Môtiers, repas à 12h à la 
salle de paroisse.

Repas communautaire 
œcuménique
Ve 3 novembre, 12h, cure de 
Môtiers. Repas simple, sans 
inscription. Collecte en faveur 
d’une œuvre d’entraide.

Rencontre du groupe 
« Pour tous »
Me 15 novembre, 11h30-17h, 
foyer La Colombière, Travers. 
Ouvert à tous. Prix du re-
pas : 15 fr. Inscription : Eliane 
Flück, 032 863 27 32 (heures 
des repas).

Club des aînés 
des Verrières-Bayards
Je 2 novembre, 11h30-16h, 
ancienne salle de paroisse des 
Verrières, repas et loto. Prix 
du repas : 13 fr.
Je 23 novembre, 11h30-16h, 
ancienne salle de paroisse des 
Verrières, repas fondue. Prix 
du repas : 13 fr., sur inscrip-
tion auprès de Paulette Co-
lomb, 032 866 15 30 ou Mo-
nique Chédel, 032 866 11 48.

Accueil café
Ma 14 et 28 novembre, 15h, 
cure, Noiraigue. Infos : Jac-
queline Barbier, 032 863 31 25.

Foire d’automne
Ve 27 octobre. Traditionnelle 
foire de Couvet. Stand pour les 
missions, bric-à-brac, thé, café 
et gaufres toute la journée à la 
cure. Spaghettis bolognaise 
dès 11h30 à la cure de Couvet.

Vente de paroisse
Ve 10 novembre, 14h-17h et 
sa 11 novembre, 8h30-17h, 
repas à midi à la salle Fleuri-
sia de Fleurier.

Préparation œcuménique 
au baptême
Me 8 novembre, 20h-22h, 
cure de Môtiers. Infos : René 
Perret.

Groupe Req’EREN
Chaque jeudi, 15h-17h, cure 
de Couvet. Rencontres ou-
vertes à toutes personnes in-
téressées, quelles que soient 
la religion ou les convictions. 
Moments riches d’échange et 
de partage avec des requé-
rants d’asile, des réfugiés, des 
bénévoles dans une ambiance 
de convivialité et de respect.

INFO
Produits TerrEspoir
Commandes jusqu’au jeudi 
9 novembre. Livraison le mer-
credi 22 novembre.
Fleurier : laiterie Chez Steffy, 
032 861 16 61, chez-steffy-lai-
terie@hotmail.com. 
La Côte-aux-Fées : froma-
gerie, 032 865 11 79, froma-
gerie.lesbolles@sunrise.ch. 
Couvet : Francine Bütschi, 
032 863 24 67, joel.butschi@
bluewin.ch. 

CONTACTS
Présidents de paroisse : 
Dominique Jan Chabloz, 
079 272 92 31, dominique.
jan-chabloz@bluewin.ch ; 
J e a n - S a m u e l  B u c h e r , 
032 865 17 03, jeansamuel.bu-
cher@gmail.com. 
Vice-président de paroisse : 
René Perret, 032 861 12 69.
Secré ta r ia t  :  Grand-Rue 
25, 2108 Couvet, ma-me-je 
8h-11h et ma-me 14h-16h30, 
032 863 38 60, valdetravers@
eren.ch. 
Ministres – Buttes, Bove-
resse, Fleurier et Saint-Sul-
pice : David Allisson, pasteur,
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032 861 12 72, david.allisson@
eren.ch ; 
Môtiers, La Côte-aux-Fées, 
Les Verrières et Les Bayards : 
R e n é  P e r r e t ,  p a s t e u r , 
032 861 12 69, rene.perret@
eren.ch ;
Noiraigue, Travers, Couvet : 
Patrick Schlüter, pasteur, 
032 863 34 24,
patrick.schluter@eren.ch. 
Sec teur enfance :  Séve-
r ine Sch lüter,  pasteure, 
032 863 34 14, severine.schlu-
ter@eren.ch. 
Aumôner ie des homes : 
Karin Phildius, pasteure, 
079 394 65 67, karin.phildius@
eren.ch. 

ACTUEL
Thé Vente
Sa 28 octobre, 14h-17h, cha-
pelle des Bulles. Nous comp-
tons sur votre générosité 
pour garnir nos divers stands 
(tresses, gâteaux, cakes ou 
lots de tombola). Nous au-
rions aussi besoin de béné-
voles pour la préparation et le 
service. Infos : Françoise Op-
pliger, 032 968 74 39.

Semaine des religions
Sa 11 novembre, 16h-18h, La 
Chaux-de-Fonds, promenade 
interreligieuse. Départ de 
l’église catholique-chrétienne.

Concert-célébration 
« Chante-t-on 
la Réforme ? »
Di 19 novembre, 17h-18h30, 
temple Farel. L’événement pa-
roissial qui clôturera les festi-
vités du jubilé de la Réforme. 
Avec des choristes des paroisses 
de l’EREN sous la direction de 
Paul-André Leibundgut. Prix 
indicatif : 30 fr. Infos : Christine 
Phébade-Yana Bekima.

Visite à domicile
Nos pasteurs, diacres et béné-
voles sont à votre disposition. 
Infos : Elisabeth Müller Ren-
ner, 032 968 98 85.

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

Etudes bibliques
Ma 31 octobre, 7 et 14 no-
vembre, 19h30-21h30, rue du 
Doubs 107, presbytère de la 
communauté germanophone. 
Proposées par le pasteur Yves 
Tissot autour des récits de 
Pâques.

Le lien de prière
Lu 6 et 20 novembre, 19h30-
21h30, alternativement chez 
Nicole Bertallo, Thérèse Gi-
gon et J. et P.-A. Leibund-
gut. Infos : Nicole Bertallo, 
032 968 21 75.

Groupe Passerelle
Ma 7 novembre, 10h-11h, 
home La Sombail le. Lieu 
d’échange et de partage au-
tour des thèmes de la vie et de 
la foi. Infos : Rico Gabathuler.

Rencontre biblique
Ma 7 novembre, 14h-16h, 
chez Mady Schlunegger, Va-
lanvron 24. Pour réf léchir et 
partager autour d’un texte 
biblique. La rencontre se ter-
minera par une tasse de thé. 
Soyez tous les bienvenus ! In-
fos : Elisabeth Müller Renner.

Canti’Chœur
Lu 30 octobre, 13 et 27 no-
vemb re ,  19 h4 5 -21h4 5 , 
chapelle allemande, rue du 
Temple-Allemand 70. Ou-
vert à tous. Nous cherchons 

toujours des chanteuses et 
chanteurs. A lors, n’hési-
tez pas à vous joindre à nous 
pour le plaisir de chanter en-
semble. Infos : Paul-André 
Leibundgut, 032 968 30 30 ou 
079 295 18 53.

Préparation œcuménique 
au baptême
Ma 31 oc tobre et 7 no -
vembre, 19h30-21h, temple 
Saint-Jean, Helvétie 1. Infos : 
Christine Phébade-Yana Beki-
ma.

JEUNESSE
Groupe Cactus
Sa 11 novembre, journée 
d’animations. Le groupe Cac-
tus est ouvert à tous les jeunes 
de 11 à 15 ans qui veulent 
vivre un texte de la Bible au 
travers d’une aventure hors 
du commun. Infos : Audrey 
Thiébaud, 079 451 29 09. 

Eveil à la foi
Ma 21 novembre, 19h30-
21h30, église du Sacré-Cœur, 
atelier de préparation de Noël. 
Infos : Christine Phébade-Ya-
na Bekima.

Culte de l’enfance
Sa 18 et 25 novembre, 9h45 
à 11h45, temple Saint-Jean.
Infos : Vy Tirman.

Catéchisme
3 au 5 novembre, Genève, 
festival jeunesse « ReformAc-
tion ».
Sa 25 novembre, 9h-12h, 
presbytère Farel, « Qui suis-je 
pour Dieu et les autres ? ».
Infos : Martin Nouis.

CONTACTS
Présidente de paroisse : Vé-
ronique Frutschi Mascher, 
079  739  95  71, vfrutschi@
bluewin.ch.
Secrétariat : Numa-Droz 75, 
2300 La Chaux-de-Fonds, 
032  913  52  52 ,  erencdf@
bluewin.ch.

Ministres et permanents : 
Elisabeth Müller Renner, pas-
teure, 032 968 98 85, elisabeth.
mueller@eren.ch ; 
Karin Phildius, pasteure, 
032 932 10 04, k.phildius@
eren.ch ; 
M a r t i n  Nou i s ,  p a s t e u r, 
076 329 05 43, martin.nouis@
eren.ch ; 
Ch r ist i ne Phébade-Ya na 
Bekima, permanente laïque, 
079 248 34 79, christine.phé-
bade@eren.ch ; 
Nathalie Leuba, permanente 
laïque, 079 725 19 44, nathalie.
leuba@eren.ch ; 
Vy Tirman, diacre desser-
vante, 078 668 53 46, vy.tir-
man@eren.ch.
Aumôner ie des homes : 
R ico Gabathuler, d iacre, 
032 968 56 36 ou 079 427 51 37, 
rico.gabathuler@eren.ch. 

 

RENDEZ-VOUS
Cultes
Voir page 38.

Culte cantonal 
de la Réformation 
Di 5 novembre, 10h, temple 
du Bas, Neuchâtel. Pour mar-
quer le 500e anniversaire de la 
Réformation. Voir page 27. 

Dîner missionnaire
Sa 11 novembre, 12h-15h, 
ma ison de paroisse,  Les 
Ponts-de-Martel. Inscrip-
tions jusqu’au 7 novembre 
auprès d’Eliane Haldimann, 
032 937 12 79, eliane.haldi@
bluewin.ch. 
Soirée de prières 
de l’Alliance évangélique 
des Ponts
Chaque mardi, 20h, salle de 
paroisse, Les Ponts-de-Martel.
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Brocante « Le coup 
de pouce »
Ve 3 novembre, 9h-18h, an-
cien hangar des pompiers, rue 
du Temple, Les Brenets. Au 
profit de l’école, des paroisses 
et de la course œcuménique 
des aînés. Contact : Isabelle 
Strahm, 079 327 73 28. 

JEUNESSE
Rencontre du groupe 
d’enfants Mini-KT
Me 1er novembre, 11h30-13h, 
salle des sociétés, La Chaux-
du-Milieu. Infos : Christine 
Hahn.

Rencontre du groupe 
d’enfants KT-Kids
Ma 28 novembre, 11h30-
13h30, salle de paroisse, Les 
Brenets. 
Ve 1er décembre, 11h30-
13h30, salle de couture, La 
Brévine.
Infos : Christine Hahn.

Rencontre du groupe 
d’enfants Le Locle
Mercredi, 12h-13h30. Infos 
pour les dates de novembre : 
S. Wurz, 032 931 35 33.

Rencontre du groupe 
d’enfants Pré-KT
Jeudi, 12h-14h. Infos pour les 
dates de novembre : S. Wurz, 
032 931 35 33.

Rencontre du groupe 
Tourbillon
Ve 10, 24 novembre e t 
1er décembre, 17h-20h, cure 
du Locle. Thème : « La Ré-
forme ». Soirées destinées 
aux jeunes de 11 à 14 ans au-
tour de la foi, Dieu, l’Eglise 
et la vie. Pique-nique tiré du 
sac. Infos : Julien Von Allmen, 
079 486 61 12.
Rencontre du groupe 
de jeunes SMOG
Chaque vendredi, 20h, lo-
cal de jeunesse, Les Ponts-
de-Martel. Ouvert aux jeunes 
de la région dès 14 ans. Ren-

c ont r e s  he b dom a d a i r e s 
et événements ponctuels. 
Contact : Tabitha Benoit, 
078 916 53 88.

CONTACTS
Prés ident de paro isse : 
Jacques-André Maire, Grand-
Rue 38, 2316 Les Ponts-de-
Martel, 032  937  12  28 ou 
078 709 48 50, jacques-andre.
maire@parl.ch. 
Secrétariat : Grand-Rue 9, 
2400 Le Locle, 032 931 16 66, 
hautesjoux@eren.ch. 
Ministres et permanents : 
Karin Phildius, pasteure, 
032 932 10 04, karin.phildius@
eren.ch ;
P a s c a l  W u r z ,  p a s t e u r , 
032 931 35 33, wurz.pascal@
sunrise.ch ;
Christine Hahn, pasteure suf-
fragante, 079 425 04 73, chris-
tine.hahn@eren.ch ;
Jean-Marc Leresche, diacre, 
079 655 73 09, jean-marc.le-
resche@eren.ch ;
Nathalie Leuba, permanente 
laïque, 032 931 41 04, nathalie.
leuba@eren.ch ;
Stéphanie Wurz, théologienne 
laïque, 032 931 35 33, stepha-
nie.wurz@eren.ch.

Culte en langue 
des signes et français oral
Di 12 novembre, 11h, Mala-
dière, Neuchâtel. Petit-déjeu-
ner dès 10h45.

Formation biblique 
en langue des signes
M a  1 4  n o v e m b r e , 
14h-16h, Maison de paroisse 
de la Maladière, suivi d’un 
moment d’échanges autour 
d’un thé.

CONTACT
Secrétariat : Marie-Claude 
Némitz, 079 280 28 83, ma-
rie-cl.nemitz@bluewin.ch. 
Aumônier : Michaël Porret, 
079 294 83 25, michael.por-
ret@hotmail.fr.

Offices en allemand en la 
chapelle de Montmirail
Lu-me 6h30, 12h10 et 21h30. 
Sainte cène le lundi soir. Je 
6h30, 12h10. Ve 6h30, 12h10 
et 21h30. Sa 8h10 et 12h10. Di 
10h, culte en allemand (véri-
fier l’heure au 032 756 90 00 ou 
sur www.doncamillo.ch).

CONTACTS
Communauté Don Camillo, 
Montmirail, 2075 Thielle-
Wavre, 032 756 90 00.
Site internet : www.doncamil-
lo.ch.

Soirée de lectio divina
Ve 3 novembre, 20h-21h30, 
avec Sœur Pascale.

Atelier biblique
Sa 4 novembre, 14h30 -
17h30.  (Re)découvrir les 
Psaumes à partir de la lectio 
divina et de l’hébreu, avec 
Thérèse Glardon.

Fermeture de l’accueil
L’accueil est fermé du 19 no-
vembre (soir) au 30 novembre 
(après-midi).

Prière commune
Tout au long de l’année : 7h15 
(sauf lundi), 12h15, 18h30, 
20h30.

Eucharistie
Jeudi, 18h30 et dimanche, 7h30 
(en général). Dimanche 29 oc-
tobre, eucharistie à 11h30.

CONTACTS
C o m m u n a u t é  d e 
Grandchamp, 2015 Areuse, 
032  8 42  24  92 ,  accuei l@
grandchamp.org. 
S i t e  i n t e r n e t  :  w w w.
grandchamp.org. 

Secrétariat général 
de l’EREN
Ouver ture : lu- je, 8h-12h 
et 13h30-17h, ve 8h-12h et 
13h30-16h. Heures d’appel : lu-
ma-je 8h-11h30 et 13h30-17h, 
me 8h-11h30, ve 8h-11h30 et 
13h30-16h. CP 2231, faubourg 
de l’Hôpital 24, 2001 Neuchâ-
tel, 032 725 78 14, eren@eren.
ch. Site internet : www.eren.ch. 

Responsable 
des services cantonaux
Joan Pickering, CP 2231, fau-
bourg de l’Hôpital 24, 2001 
Neuchâtel, 032 725 78 14, joan.
pickering@eren.ch. 

Espace de parole 
pour endeuillés
Neuchâtel : 1er mardi du 
mois, 18h30, salle de pa-
roisse de la Maladière. In-
fos : secrétariat de l’EREN, 
032 725 78 14, eren@eren.ch. 

Formation
Pour donner l’occasion de re-
découvrir et comprendre la 
tradition chrétienne dans la-
quelle nous nous inscrivons, 
l’EREN propose des forma-
tions particulières en vue 
d’exercer une fonction béné-
vole particulière en son sein. 
Détails et infos : www.eren.ch 
sous apprendre et former.
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Aumônerie en institutions 
sociales
Pour les enfants, les adoles-
cents et adultes accueillis 
dans les institutions du can-
ton.
Adul tes :  Patrik Chabloz, 
diacre, 079 209 90 87, patrik.
chabloz@eren.ch. 
Enfants et adolescents : Cé-
cile Mermod Malfroy, pas-
teure, 076 393 64 33, cécile.
malfroy@eren.ch. 

Aumônerie de rue
Neuchâtel : Sébastien Berney, 
diacre, 079 744 90 09. Accueil 
à La Lanterne, rue Fleury 5, 
lu 9h-10h15, me 15h-17h30 et 
ve 19h-21h, suivi d’une médi-
tation.
La Chaux-de-Fonds : Luc Ge-
nin, diacre, 079 736 69 04, luc.
genin@eren.ch. 

Aumônerie des étudiants
L’aumônier Jérôme Ummel 
est à la disposition de tous, 
étudiants et personnels des 
l ycées  B la i se-Cend ra r s , 
Jean-Piaget et Denis-de-Rou-
gemont, des écoles profes-
sionnelles ainsi que de l’uni-
versité de Neuchâtel pour des 
entretiens personnels ou des 
discussions en groupe (thèmes 
d’actualité, études bibliques 
ou questionnement de vie et 
de spiritualité).
Site internet : www2.unine.ch/
aumonerie.

Aumônerie des prisons
T h o m a s  I s l e r ,  d i a c r e , 
032 863 26 18.
Aumônerie des hôpitaux
Le travail d’aumônerie est ef-
fectué en collaboration avec 
les collègues catholiques.

Hôpital neuchâtelois
La Chaux-de -Fonds :  Sé-
b a s t ien  B er ne y,  d i a c re , 
032 967 22 88. 
Pou r t a l è s ,  Neuchâ t e l  : 
Ma r t ine Rober t ,  d iacre, 
032 713 30 00.

Val-de-Ruz–Landeyeux : Lau-
ra Zwygart, agente pastorale, 
032 854 45 45.
L e  L o c l e  :  M a r i e -L i s e 
D ick ,  a gente  p a s tora le , 
032 933 61 11. 
La Chrysalide–La Chaux-de-
Fonds : Adrienne Magnin, au-
mônière, 032 912 56 76.

Hôpital de la Providence
Neuchâtel : Carmen Burkhal-
ter, pasteure, 032 720 30 30.

Centre neuchâtelois 
de psychiatrie
Site de Préfargier, Marin : 
Carmen Burkhalter, pasteure, 
032 755 15 00.
Site de Perreux : Thomas 
Isler, diacre et Myriam Gre-
tillat, pasteure, 032 843 22 22.

Aumônerie en EMS
Pour les horaires des cultes en 
EMS, prière de vous référer à 
la rubrique Cultes.
District de Boudry-Est : Pa-
trik Chabloz, 079 209 90 87. 
Val-de-Ruz et La Chaux-de-
Fonds : Rico Gabathuler, 079 
427 51 37.
District de Boudry-Ouest et 
Entre-Deux-Lacs : Daniel Ga-
lataud, 079 791 43 06. 
Ville de Neuchâtel et Entre-
2-Lacs : Hélène Guggisberg, 
079 592 91 19. 
District du Locle : Jean-Marc 
Leresche, 079 655 73 09.
Val-de-Travers : Karin Phil-
dius, 079 394 65 67. 

Centre social protestant
Neuchâtel : rue des Parcs 11, 
032 722 19 60, csp.neuchatel@
ne.ch. 
La Chaux-de -Fonds :  rue 
du Temple-A l lemand 23, 
032 967 99 70, csp.cdf@ne.ch. 
Horaires : lu-ve 8h-12h et 
13h30-17h30. Site internet : 
www.csp.ch. 

Lieux d’écoute
Vous vous sentez dépassé(e), 
vous cherchez une oreil le 

professionnelle ? La Margelle 
et L’Entre-2-Lacs vous offrent 
une écoute confidentielle, une 
orientation, un soutien pour 
le temps qu’il faut. 
Neuchâtel, La Margelle : 
032 724 59 59, www.la-mar-
gelle.ch. 
Cornaux, L’Entre-2-Lacs : 
079 889 21 90.
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NEUCHATEL
Di 29 octobre – Collégiale : 
10h, culte Terre Nouvelle et 
cantate.
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas : 10h, 
culte cantonal.
Di 12 novembre – Collégiale : 
10h. Ermitage : 10h. Serrières : 
10h. 
Di 19 novembre – Collégiale : 
10h, Ecole du dimanche. Va-
langines : 10h. La Coudre : 
10h. Chaumont : 11h15. 
S a  2 5  n o ve m b r e  –  L a 
Coudre : 18h, culte familles et 
soirée jeux.
Di 26 novembre – Poudrières 
21 : 9h, en allemand. Collé-
giale : 10h. Ermitage : 10h. 
Maladière : 10h. Serrières : 
10h. Temple du Bas : 18h, 
Thomasmesse. 
Di 3 décembre – Collégiale : 
10h. Temple du Bas : 10h, pa-
roissial, adieux de l’organiste 
Pierre-Laurent Hasler, vente 
de fruits TerrEspoir. Valan-
gines : 11h45, avec Présence 
Afrique chrétienne, Noël. 

Cultes aux homes
La Chomette : ma 7 novembre, 
14h30. Les Myosotis : je 9 no-
vembre, 10h. Les Charmettes : 
me 15 et 29 novembre, 15h. 
Clos-Brochet : je 16 et 30 no-
vembre, 10h30. 

NOVEMBRE 2017

LE JORAN
Di 29 octobre – Temple de 
Cortaillod : 10h, culte d’au re-
voir à Diane Friedli, apéritif 
festif et fondue géante sur la 
place. Temple de Saint-Aubin : 
17h30, culte du souvenir 2016-
2017, accueil à 17h, I. Ott-
Baechler et Y. Bourquin.
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas, Neu-
châtel : 10h, culte cantonal. 
Di 12 novembre – Temple 
de Saint-Aubin : 10h, M. Gué-
roult. Temple de Cortaillod : 
10h, culte retour du camp 
tous âges, espace enfants, 
V. Schneider et l’équipe du 
camp.
Di 19 novembre – Temple 
de Bevaix : 10h, culte de re-
tour du camp des aînés, J.-
J. Beljean, aumônier du camp. 
Temple de Saint-Aubin : 10h, 
I. Ott-Baechler. 
Di 26 novembre – Temple de 
Boudry : 9h30, culte radiodif-
fusé avec violoncelle et orgue, 
I. Ott-Baechler.
Di 3 décembre – Temple de 
Boudry : 9h30, culte « fablu-
leux » radiodiffusé avec de 
la musique du XVIe  siècle, 
Y. Bourquin.

LA BARC
Di 29 octobre – Maison de 
paroisse de Bôle : 10h, culte 
solidaire autour d’un brunch.
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas, Neu-
châtel : 10h, culte cantonal. 
Di 12 novembre – Temple 
d’Auvernier : 10h.
Sa 18 novembre – Temple de 
Bôle : 17h, culte du souvenir.
Di 19 novembre – Temple de 
Rochefort : 10h. 
Di 26 novembre – Temple de 
Bôle : 10h.

LA COTE
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas, Neu-
châtel : 10h, culte cantonal. 
Di 12 novembre – Temple de 
Corcelles : 10h, culte du sou-
venir, participation du diacre 
Patrik Chabloz, nouvel au-
mônier du foyer de La Côte.
Di 19 novembre – Temple de 
Peseux : 10h, culte Terre Nou-
velle. 
Di 26 novembre – Temple de 
Corcelles : 10h. 

Cultes au home
Foyer de La Côte : 2 et 16 no-
vembre, 15h.

L’ENTRE-2-LACS
Di 29 octobre – Temple de 
Saint-Blaise : 10h. Chapelle 
de Marin : 10h. Temple de Li-
gnières : 10h. 
Di 5 novembre – Temple du 
Bas, Neuchâtel : 10h, culte 
cantonal. 
Di 12 novembre – Foyer et 
temple de Saint-Blaise : 10h, 
culte café croissant. Centre de 
Cressier : 10h, suivi d’un repas 
communautaire où chacun est 
chaleureusement invité. 
Di 19 novembre – Temple 
de Saint-Blaise : 10h, culte de 
bénédiction avec prière et im-
position des mains. Chapelle 
de Hauterive : 10h. Temple du 
Landeron : 10h. 
Di 26 novembre – Centre 
de Cressier : 10h. Temple de 
Saint-Blaise : 18h, culte du 
soir animé par les jeunes. 

Cultes aux homes
Saint-Joseph, Cressier : ma 7 
et 21 novembre, 10h, les pen-
sionnaires apprécient la pré-
sence d’autres paroissiens. 
Bellevue, Le Landeron : me 
22 novembre, 15h, ouvert à 
tous. Le Castel, Saint-Blaise : 
me 15  novembre,  10h30. 
Beaulieu, Hauterive : je 23 no-
vembre, 15h, groupe de pa-
roles.
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VAL-DE-RUZ
Di 29 octobre – Temple de 
Chézard–Saint-Martin : 10h, 
culte Terre Nouvelle.
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas, Neu-
châtel : 10h, culte cantonal.
Di 12 novembre – Temple de 
Coffrane : 10h, culte d’adieu à 
Yvena Garraud Thomas, suivi 
d’un apéritif et d’un repas.
Di 19 novembre – Temple de 
Fontaines : 10h. Temple de Sa-
vagnier : 10h. 
Di 26 novembre – Temple de 
Fontainemelon : 10h, culte du 
souvenir.

Cultes aux homes
Vert Bois, Fontainemelon : je 
2 novembre, 10h30. Les Lilas, 
Chézard–Saint-Martin : me 
8 novembre, 10h40. L’Arc-en-
ciel, Vilars : je 16 novembre, 
15h. Le Pivert, Les Gene-
veys-sur-Coffrane : ve 17 no-
vembre, 10h30. Landeyeux, 
Fontaines : di 19 novembre, 
10h30. Petit-Chézard, Ché-
zard–Saint-Martin : ma 28 no-
vembre, 15h30.

VAL-DE-TRAVERS
Sa 28 octobre – Môtiers : 
17h30, culte Terre Nouvelle.
Di 29 octobre – Les Ver-
rières : 10h, attention à l’heure 
d’hiver.
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas, Neu-
châtel : 10h, culte cantonal. 
Sa 11 novembre – Môtiers : 
17h, attention à l’heure d’hi-
ver. 
Di 12 novembre – Noiraigue : 
10h.
Sa 18 novembre – Môtiers : 
17h, avec chants de Taizé.
Di 19 novembre – La Côte-
aux-Fées : 10h.
Sa 25 novembre – Môtiers : 
17h, culte du souvenir pour 
les endeuillés.
Di 26 novembre – Fleurier : 
10h.

Cultes aux homes
Les Sugits : ma 7 et 21 no-
vembre, 10h. Les Marron-
niers : me 8 novembre, 10h30. 
Foyer du Bonheur : me 22 no-
vembre, 15h30. Clair val : 
je 9 novembre, 14h30. Les 
Bayards : ve 10 novembre, 
10h30. Valfleuri : ve 10 no-
vembre, 14h30. Dubied : ma 
7 novembre, 14h. 
Les paroissiennes et parois-
siens sont toujours les bien-
venus dans les cultes de se-
maine. Les résidents des EMS 
apprécient beaucoup cette 
participation ! Merci à vous 
d’y penser.

LA CHAUX-DE-FONDS
Sa 28 octobre – Temple 
Saint-Jean : 18h, culte d’ac-
cueil des catéchumènes et 
remise de diplômes aux mo-
niteurs ayant fini leur forma-
tion.
Di 29 octobre – Temple Farel : 
9h45. Temple de La Sagne : 
10h15, déplacement d’une se-
maine demandé par le foyer.
Sa 4 novembre – Temple 
Saint-Jean : 18h, participation 
du chœur des Rameaux.
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas, Neu-
châtel : 10h, culte cantonal.
Di 12 novembre – Grand-
Temple : 9h45, remise de di-
plôme de Vy Tirman. Le Va-
lanvron : 10h, culte familles.
Sa 18 novembre – Temple 
Saint-Jean : 18h.
Di 19 novembre – Chapelle 
allemande : 9h45, en alle-
mand.
Di 26 novembre – Grand-
Temple : 9h45, culte du sou-
venir, participation du chœur 
des Rameaux.

Cultes aux homes
La Sombaille : ve 3 novembre, 
15h. Le Foyer, La Sagne : 
me 8 novembre, 15h30. L’Es-
cale : ve 10 novembre, 10h. 
Les Arbres : ve 10 novembre, 
15h30. Croix Fédérale 36 : je 
16 novembre, 16h, avec les ha-
bitants de l’immeuble, ouvert 
à tous. Le Châtelot : lu 20 no-
vembre, 10h, avec les habi-
tants de la résidence, ouvert 
à tous.

LES HAUTES-JOUX
Di 29 octobre – Temple du 
Locle : 9h45. Temple des 
Ponts-de-Martel : 10h15. 
Di 5 novembre, Réforma-
tion – Temple du Bas, Neu-
châtel : 10h, culte cantonal. 
Di 12 novembre – Temple 
de La Chaux-du-Mil ieu : 
8h45. Temple du Locle : 9h45. 
Temple des Ponts-de-Martel : 
10h15. 
Di 19 novembre – Temple 
du Locle : 9h45. Temple des 
Ponts-de-Martel : 10h15. 
Sa 25 novembre – Temple de 
La Brévine : 18h30. 
Di 26 novembre – Temple 
du Locle : 9h45. Temple des 
Ponts-de-Martel : 10h15. 

Cultes aux homes
La Résidence, Côte, Le Lo-
cle : je 2, 16 et 30 novembre, 
10h30, célébration œcumé-
nique le 30 novembre. La Ré-
sidence, Billodes, Le Locle : 
je 9 et 23 novembre, 10h45. Le 
Martagon, Les Ponts-de-Mar-
tel : me 8 novembre, 15h30. Le 
Châtelard, Les Brenets : ma 
14 novembre, 15h30, célébra-
tion œcuménique. Les Fritil-
laires, Le Locle : me 15 no-
vembre, 15h30, célébration 
œcuménique.
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Détresse et angoisse pour tout homme qui commet le mal […] ;
gloire, honneur et paix à quiconque fait le bien, […], 

car en Dieu il n’y a pas de partialité.
L’apôtre Paul, Epître aux Romains 2,10 (Bible TOB, 2012)

Peut-on aimer Dieu et ne pas s’engager 
en faveur d’un monde meilleur ?

Idée reçue
Les théologiens, véritables leaders 
de la religion protestante, sont en 
général de grands intellectuels, plus 
connus pour  leurs  idées que pour 
leurs  œuvres.  Les  réformés  se-
raient-ils plus attachés à l’amour de 
la pensée qu’à l’amour du prochain ? 
Malgré leur individualisme notoire, 
cette critique est caricaturale. Les pa-
roisses, ainsi que les œuvres huma-
nitaires réformées, l’Entraide Protes-
tante Suisse, DM-échange et mission, 
Pain pour le prochain et les Centres 
Sociaux Protestants cantonaux jouent 
un rôle social considérable en Suisse 
et à l’étranger.

Parmi les théologiens protestants 
fortement engagés éthiquement, il faut 
citer Albert Schweitzer (1875 –1965), 
qui abandonna sa carrière académique 
pour fonder un hôpital à Lambaréné, 
au Gabon ; et Dietrich Bonhoeffer 
(1906 –1945), opposant de la première 
heure au régime nazi, emprisonné par 
la Gestapo puis pendu pour avoir par-
ticipé à un complot contre Hitler.

Décodage
On ne peut pas imaginer que la foi en 
Dieu soit sans rapport avec notre ma-
nière de vivre, à savoir notre éthique, 
un mot qui n’apparaît pas tel quel 
dans le Nouveau Testament. Sur ce 
point, les divergences entre Luther 
et Calvin brouillent encore les esprits 
protestants. Luther a fortement insisté 
sur le péché et la grâce, affirmant, en 
accord avec l’apôtre Paul, que per-
sonne n’est sauvé par ses mérites. 
Notre éthique – toujours très impar-
faite – ne nous apporte pas le salut. 
Seule la grâce de Dieu sauve. Calvin, 
également en accord avec l’apôtre 
Paul, a souligné de son côté que ceux 
qui ont reçu la grâce de Dieu ont aussi 
reçu son Esprit, qui les stimule à bien 
agir (Romains 8,13).

L’épître aux Ephésiens réunit ces 
deux approches en affirmant que les 
bonnes œuvres que nous réalisons 
durant notre vie font partie de la grâce 
de Dieu. Notre éthique n’est pas un 
prix à payer pour être sauvé. Elle est 
un don de Dieu (Eph. 2,8 –10).

Ouverture spirituelle
L’Ancien et  le Nouveau Testament 
nous invitent à bâtir nos vies en al-
liant spiritualité et éthique. Selon la 
Bible juive, la vie croyante dans son 
ensemble consiste à « appliquer son 
cœur à chercher la Loi du Seigneur » 
(Esdras 7,10). Nos sentiments et nos 
pensées les plus intimes sont solli-
cités dans cette quête de la volonté 
divine, qui est identifiée à la sagesse 
dans la littérature juive tardive. Dans 
la Bible chrétienne, la Loi est intério-
risée : il ne s’agit plus d’obéir à des 
règles sacrées, mais de rechercher la 
sainteté au travers de la communion 
avec Dieu.

Le Christ des Evangiles appelle 
« ma mère et mes frères, ceux qui 
écoutent  la  Parole  de Dieu  et  la 
mettent en pratique » (Luc 8,21).

 La méditation de la Parole divine 
se concrétise dans les agissements 
communs de celles et ceux qui for-
ment la famille de Dieu, l’Eglise. La 
vie chrétienne est à la fois spirituelle, 
éthique et communautaire.

LE BON MOT
Chaque mois, Gilles Bourquin, théologien, 

décrypte un mot clef de l’Evangile

Envoyez vos questions à gilles.bourquin@reformes.ch.




